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do trols fois par semnaine  ... …. 0%
du deux fois do . om
do une fois 00 L..eu--ecc000c000 008

Vn mois, tour lesjours...mrsocnuues 1w0
Deux mols, do 15
Trois mols, do 30
Six mois, do 300
Un an, do LLeeevesco00u. BOO

Les annonces suivantes seront insérées pour 16eametne :
Avis de Nalssancs, Mariage ou Deeds,

Demandes d'emploi,

Demandes de Domestiques ou employer,

Annonces pour nhambre ou pension,

Annonces your Objets perdus ou treavés.

No. 72
 
 

Par suite d’un acci-

entarrivéà numpresses,

à nous est imposiible de

fournir, ce matin, À non

lecteurs 1s somme ordi-
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Uitewa 17—Oo dit aujourd’hui que
le gouvernement fédéral aura à faire À
Is Cie du Pacifique pour l'abandon de
on movopole au Manitoba, sera ue

énorme eubvention accordée aux va-

urs (ran=pecifi ques de Ia compagnie.
Fi parait que Sir J. A. Macdonald n’ore
demauder carrémeut au parlement l'ar-
geut uécereaire pour I'sbaudon de cemo-
nopole auquel ls compagnie n’a sucun
droit moral où légul, wails se propose
de permeure 4 81 Geo. Btephens et &
rer #-vOCiés de mettre les muins dans
te tré-or par des moyeus detournés.
—Le gouvernemrnt est en négocia-

tien- avec les Etats-Unis au sujet de la
délimitation des froutières de l’Aln-ku

—Les présidents et les secrétaires des
diverses rections de Ia eocirté Royale

M -e rencontreront dewaiu à Ostawa.

—Le eurin eadant des impressions
du gouvernement est sera Îli de to tes
parts par des demandes d'emploi. Au-
un nouvel employé ne eera nomme
"ci à quelque tewpa.

—Dans la contestation électorale du
mt* de Québec, à Cour Suprême à

euroyb l’appel avec depeus. Elle n’a
M - j igé l’appel su merite, mais & dé-
JB ii¢ quelle n’avait pas jurisdiction, vi
d'expiration du delai de rix mois. L'ap-

«! dans la contestation de Moutmagoy,
utre M. Choquette, 8 eussi été ren-
ovée,

—Sir Chas Tupper est beaucoup
eux asjourd'hai.

Ottawa, 16—Les travaux qu’on a
Mifoutume d'exécuter sur la ferme du
rourernem*at Commencéront sous peu.

colonel Biair, Hurintendant, est parti
ce soir pour 68 résidence privée.

Notes télégraphiques.

erridie accident
St Jeau N.B.—Une locomotive qui

Marrivait ceantin de Bangor; avec un
convoi, a fait explosion quelques mi-

Joutes uprès êtes eutré dans le hangar
deutiné à r-cevoir les locomotives qui
te rendent à Fairville. Il y avait trois
lommes dus la cabine ; coux-ci furent
borriblement échaudie et mutiiés par
des morceaux de la chaudière, main
aucune de leurs blessures n’aura”“de
tuites graves. pri !

Bismarck et le prince deGall i ’

Berlin 16 —On apprend que le noe
de Bismarck a fwt hier uucoibtigne
visite au prince de Gallen, “=”

a[Les (unérnilios de Galtinumes

Londres 16 —Les ueputésde la cham.
kre des communes et de la chambre
les Lords assisteront aujour f’hui, à uu
*tvice fanèbre côlêbre à l’Abbaye de

M‘ eiminster, pour l’empereur d’Alle-
nagne.

jnehemin de fer h Nlamo

Londres 16 — Un syndicat anglais
lent d'obteuir des concersions svanta-

MR *-ce, de lu part du roi de Siano, pour
» coneirnction d’une voie ferrée depuis.
+ kok jusqu'à Sismo. r*

eeldent de chemins de fer et post
de vie

t
Binghamton 11— Ou noun télégra-

fe que le train rapide de l’E-t, por
le No 12, de ln Jigne dn nf
smi de fer Desewace, Lackewätmea,

, deraillP vers 3 hea Boa, prés de
Real, a 5 milles À l’ouert de la ville.

RE ro1- chars qui out pri fen out 6% en-
gq rewent convumés. Il paraît, d’après

{ J rumeur qui cuurt, que plusieurs -
yeeout oe tuée ou bldssés. pas
MPhronique nrnéricaine

We hingtou, 16 = Depuin lun les
MS'cluileze trains partie de News York,
M -out arrives qu’hier au coirk
uion Cups Teun., 16 — er, un
né Elie Davin a £16 trouve brûle,M ue courte distance des monlius deARR old. ,

- 3 dau Francirco, 16— Un accident est
Srive, mercredi roir, sur le chemin de
CBR’ du Pucitique, duun la purtie sud de
À Canforule, près de Couou Le con-
Micieur du train nomumb MeGuire et le

tre-fren Van Master ont été tués. Le
k JU à aursi consumé 30 chars de mar-
@hardires,

Znrachivement d'une nouvelle ligue
i Deuver 16—Oo vient de porer la der-
ME"re livre sur «€ chemin de fer Denver,
iw et Fort North, Cette nouvelle

fue traverce le Texas et va aboutir au
te du Mexique.

celdent

Eluire,N + Y.,— Deux cuars conte-
nt plusieurs pas-agers ont été jetés

b dehors du chemin. Une trentaine deTlonnes ont êté blessées ; qu:
cuire elles ont reçu des blessures très
sves. Parmi les victimes on cite M.
Avid Gray, de Buffalo. On ve croit
>pau | en revienne. Actuellement
valeà de Ia commission du parc de

; puttalo, ila Hé autrefois Commissaire
102" parc de Niagura et fat pendant une
MP cz longna pétiode, éditeur du Cour:
Wcde Bufulo.

ag cnte tillelte qo poissonA rout, Out, 16—Ce matin, on a; Tarecprrant le magistrat de policeA usé hlébree marchands de poisson,ME lose (40 tendre de la truite tachetée,ee le+ réglements Ae A ce ru
3% le divent que c’est de la truite de
Wl iyi glofeseeur Ramesy Wright,à dpt des objections de- compurants,BuaÎtre d’une manière claire que

8 poisrons étailuttes acheterent précisement des

P
S

à Fvicen fantbren

D tree, 16—Des services fanèbres à
il 100 des funérailles de l’empereur
A me Ont eu lieu aujourd’hui dans

Hupart des graudes villes d'Europe.
, —_—
os4 NOYKR~~Les Tablettes Vermi-
5 te Lachance sont faciles et méine
ailes à prendre etil n’est né-

| l’auteur gagns encore = parler, car il

Parlement|Fédéral
[Emo semnion—Sifmo paricmont

CHAMBRE DES COMMUNES

Ottawa, 16 mara.

M. BRYSON prèsente un bill pour
incorporer la Cie. de Chemin de fer
Pontiac et Reufrew.
M. SMITH présente un bill concer-

nant la cie. du chewin de fer Québec
et Ontario.

Sir B. CARTWRIGHT demande #’il
est vrai pue le nouvel empereur d’Alle-
magne s0it mort. ;

ir J. A. MACDONALD dit que la
nouvelle n’était par coufirmée La ru-
meur provieut probablement du fait
que les pavillons sont en berne pour
lEmpereur Guillaume.
M. CHARLTON coutnue le débat

aur la résolution de Sir R. Cartwright.
Il dit que la réciprocité occape plus
l’opinion publique que tout autre ques
tion, et n’est contraire aux principes
d'aucun parti. Elle est devenue une
quention de parti seulement hier soir,
loreque le ministre de lé marine & prè-
sente son amendement. C’est un prio-
cipe qui doit nécessairement triowpher
duus notre pay», vi notre position par-
ticulière. D'uprèr der calculs récente,
il y auras bientdt 100,000,000 de per-on-
nes de langue anglaire duns ’Améri-
que du Nord et 11 1mporte d'etudier
leurs intérêts. Le sort des uns in-
tlaencera celui des autres. Il ne traite

ia question devant la Chambre et
attribue tour les malheurs du pays à la
politique nationale.
A six heures la séance est suspen-

due
SEANCE DU SOIR

MM. DAVIES et LAMERGNE con-
tinuent le debat.
M, McNEIL propose l’ajournement.

Funérailles de l’empereur
Guillaume
 

Berlin 16—Les funérailles de l’empe-
reur Guillaume ont eu lieu aujourd'hui.
Il faisait extrômement froid et les
tronpes rangées sur le parcours du
cortêge funèbre, portaient leurs lourds
manteaux d’hiver. En arriére des eol-
dats Étaient massés dea centaines de
milliers de spectateurs. Toutes ies mai-
sons étaient drapées de deuil. Au coin
des rues on avait érigé dee colonnes
recouvertes de drap noir et surmountéen
des aigles prussiennes. Tout le parcours
présentait un aspect imposant entière-
ment en harmonie avec lu triste cir-
constance et le douleur populaire.
Le service funèbre a eu lieu à la ca-

thedrale. L'empereur Frédéric n’y as-
sietait par, letempe étant trop froid

ur lui permettre de vortir. L’oraison
fanêbre à été prononce par le Dr
Koegel, chapelain de la cour, qui se
tenait À côté du cercueil.

Berlin 16—Le Chambellan Enzel, de
la cour de I’Kmpereur, à cause de sou
grand âge, u êté teliement affecté et
épuisé lore des préparatifs qu’on lui
avait chargé de faire pour les fund-
‘aalles de l’empereur Guillaume, que
l’on désespère de lui eau ver la vie.
Hiegau voir, la foule qui & continué

à remplir la cathédrale et qui ne cesse
de l’envahir, te monte au chiffre de
7,000 perraonnes à l'heure.

—Le prince de Bismarck, 4 raison
deson excessive faiblesse, peut à peine
Æsrcher ct eut obligé de repose) sur un
Aofa,

—Il est impossible de donner une
dercripton de In quantité et de la
richerer dec couronues et des guirlan-
des de fleurs que tous les princes de la
famille royale de toures les parties du
monde ont deposees sur le tomueau de
l’empereur.
On évalue à 300,000, le voinbre des

visiteurs, pendant la journée d’hier.

La fête d’aujourd’hui

Les differentes rOcietés qui doivent
prendre part A la fate de St-Patrice, se
reunirout & neuf heures, ce atin, sur
la rue Craig, prés de In rue St-Alexan-
dre. Ouve reudra à l’église St-Patrice
pour lu grande messe. Mgr Soule a ete
invite À offivier. Après lu messe la
procersion se foriuers el suivra la sui-
vabte ¢
Côte du B-aver Hall, Carrè Victoriu,

Craig, Bleury, S.e-Catheriue, St_ Lau-
rent, Cote Si-Luwbert ev rue Notre.
Dawe ju-gu’a la salle St-Patrice oil des
diecours reront prenoncés,
Le soir 1l y aura des veances & I'Aca

déwic de Musique, le Queen's Hail, 4
In ealle Ste-Anne et À l'église Bte-Ma-
rie. .

Max. O’'Rell

Maz O’Rell à donné sa conférence aur
¢ John Bull et Sandy Macdonald,”
hier roir, au Queen’s Hall,
Ceux qui out lu le livre de M.

Blouet cuunaissent le aujef traité, mais

rend parfaitement bien toutes les
nuances de la pensée par l'expression
qu’il eait mettre duns con débit, —=

Bénédiction de Is chaire

C'est demain qne Sa Grâ-e Mgr Fa-
bre bénira la nouvelle chaire de l’église
Ste Marie. Cet chaire comme nous
l’avons déjà dit en ls décrivant est un
Ghef-d'œuvre dû à notre artiste caua-
dien M. L. P. Hébert.

PETITES NOUVELLES.
Comyé de Champlais

A le dernière assemblée du Conseil
de Comté, M. Ludger Julin, maire de
Ste Anne de Ja Pérade, à été rédlu pré-
fet du Comte.

Progrévdu C P. R.

Le commerce augmente.
Le chemin dgfer C. P.R. a regu ce

matin 32 ncuvea ux chare devant servir
au tranaport de l’Eau St Léon pour
MM. E. Mausicotte & Frère, agent, 217
rue Ste Elizabeth, Téléphone 810,

 

 

 

14,000,000 ¢n un jour

Plus de 14,000,000 de minots de vlé
ont été récemment vendus à New-York
en un seul jour. Quel monument de
pain magnifique cela eufait, ai on l’a-
VAit fait mou ire et cuir avec de la Im-

Le détective Fahey
Flynn le comprsgnon de
Wilson alias Hayner

Une question prise on délibéré

(Suite de la séance d'hier après-midi)

Alors M. Greenahields pore au 16-
moin Flyan la quertion suivante :
Pouvez-vour dire de qui est l'écriture

de cette lettre 1
M. Saint Pierre fait objection que

cette question est 1llègule parceque la
provenance et l’beriture de Cette Jeitre
ne rOnt pas prouvées.
Une longue diecussion & lieu fur ce

point eutre MM, Greeushieldu et Geuf-
frion pour ls Couronue et MM Saint
Pierre et Burry avocatede iu défenve.
Finalement lu Cuur preud l'objection
en délibéré.
On appelle un témoin du nom de

Goudraut pour teruiiner la séance,
mais le témoin est absent.
A'orn lu Conr décide à demaiu à dix

heures. La Curr viègera demein jue-
qu’à 54 hre de l’après-tmidi.

 

 
Olub Jolleite de Mnnches-

ter, N. HI.

L'élection annuelle der officiers du
club Joliette, de Manchastez, New-
Hampehire, a donué le rerultat sul.
vant :

Président, M. Joseph Quinn ; vice-
Es M. O-wald Parie ; vecrétairr, M.

. N. Chartier, reèlu ; tréeorier, M. A.
C. Grenier.

Directenrs, MM, J. Btr Archambault,
réelu, J. N. Lucour-e, E C. Vouyer, C.
H. Chugnon. réélu, A. Beauchemin.
Den remerciements fureut votés aux

officiera eurtis de charge.
On vota auvai des remerciements aux

journaux envoyés gratie au club; et
particulièrement à l’Ptendard de Mont-

al,

Mademoiselle Primeaa

Le service de Delle Marie Primesn
de Boucherville 4 eu lien hier matin. Il
fat chanté par son Yrère le curd de
Boucherville accompagué de discre et
soux-diacre. Aux chœ re on remarqueit
le Revd à... Ouellette supérieur du Col-
Jège de S: Hyacinthe, le R«vd Père
Viguou 8. J., M. Ducharme, Pretté
Lapalme et Gauthier.
Uu bun nombre de parents et d’amis

vensnt de toute part, rendre un dernier
hominage à celle qui fut toujours un
si bel exemple de courage et ds dévoue-
ment.
Mardi prochain ges dépouilles mor-

telles seront traneportées à Chateau-
guay, arrêtunt à Montréal, où un libera
sera chanté à l’Acs iémie St Denis à 14
heures. De là elle seront transportées »
Chateauguuy, lieu de la sépulture, où
il peurs uu service mercredi matin.

arents et amis sont pri¢s d'y assie-
ter sans autre invitation.

 

La fete de St Joseph

L'Union St Joseph de Lachine, chlè-
brera «a fête patronale dimanche, le
18 courant, avec le plus d’éclat posei-
ble. réun'on des membres aura
lieu à la eslle St Juseph, vers 1} heure
pas La cociélb se reudra en corps à
‘église paroissiale où elle assistera aux
vêpres. li y aura se. mon de Circons-
tance. Aprés les vêpres, il y aura pro-
cession daus len rues dé Luchine. La
bande de St Henri a été retenue et +e
joindra à la fanfare de Lachine.

Commerce de thé

On vient de faire une transaction
considérable de thé, qui re moute d
2.100 paquets de bou thé, medium du
Japon. Les cunventions ont été pa
èes privéfment, tmuis ON COMpred que
le prix payé n’était pa- éleve. La vu-
leur totale de la vente, a crprudunt
fournit un reruitet de plus de $20,000.
Len vendeurs rout la compaguie *Com
merciale de la Chine et celle du Jupon™
et les ucheteurs MM, Thos Doherty et
Cie de cette ville,

Avis spéciaux

—Le département de modes chez S.
Caruley, ect plus at(rsyant que jamais
par l’assortiment de priutemps. Echan-
tillone de chapeaux, bonuelg, etc, mnin-
tenant en IDSIDH.

—Quaud le petit John reviendra chez
lui avec son joli pardesss de printemps
et von complet en tweed achete chez S.
Carsley, son grupd frère aura peine à
le reconnaître

 

Pas de blague

‘Grande réduction. Magnifique capota
en chat sauvage, presque à moitié prix.

Cmas. Dsssanvins & Cix,
1637 et 1539 rue Ste Catherine.

Aux 3 Chevreuile,
Montréal.

 

93 re NotreDame

Le Olergé, les Communautés et ler
fatoilles trouveront à cette pharmacie
toutes médecines dont ile peuvent avoir
besoin. Aussi articles de toilettes,

Houvelle Pharmacito-lr t. Domers—
21

fums, pommades. Les prescription
pes mélJecins recsvront la plus grande
attention. ino.-27i.

Ayant fait une importation spécisie
de chapeaux de Ia célèbre manutacture
Woodrow & Sous, d’Angleterre, nous
nous flattonn d’avoir les marchandises
les plus élégantes que l’on puisse dé-
sirer.
Notre manufacture de chapeaux de

Soie et de Pall Overs est en pleine
opération.

Huuerr & Courtois,
1581 rve Ste Catherine.

M fiez-vous

Le public est mis en garde contre de
prêteudus artistes allant de inaieon en
maison et sollicitant des portraits à
faire, prétendant que l'ouvrage est fait
au crayon. Les portraits qu’ils font
sont d’après un vrocédé qui ne dure
pas plus d’un an, quoiqu’ils gurantie-
gent le contraire. Nous conseillous
donc à nos lecteurs qui auraient den
portraits su CRAYON OU An PASTEL À
faire faire, d’siler chez A. Bayard, ar-
tiste, No 18 rue 8t Laurent, L'ouvrage
est garanti de première clause et la res-
semblauce parfaite. —1pe-a

 

 

   8 arity, ¢ prendre d’autre médecine verial Cream Tarter Baking Powder,
Vendu par tous les épiciers. L'Enfant pleure, Il veut son Castorla.

Feu M. Martin

A une assemblée des Elères de la
Faculté de Droit de l’Univereité Laval
tenne le 16 Mars courant sous la prési-

tions evivantes ont Été adoptées:
par MM, Chauveau, Dupré,

Plourde, Monette, Villeneuve et Lua.
sier, recoudé rar MM. G -liuns, Cré-
peau, Poitras, Gauthier et Fivet ;
Que len Elèves de In Faculté de Droit

de l’Université Laval ont apprie avec
une vive douleur, la mort de vi le juge
Martin, professenr agrégé d’ecouomie
poluique à cette Univernité,
Proposé par MM. Ladouceur. Cardi-

oul, Ducharme, de lu Durantaye et
Cusgnon, recoudé per MM. Chauvin,
Sanche, Demera et Pagnuelo ;
Que les E èven de lu Faculté asnin-

teut aux funérailles du regretté défunt.
Propwé par MM Birsonneute, Jock»,

Feron, Langlois et Giroux, *=coudé par
MM. Geaffrion, Labine, Hénault et
Beaudoin que copie des présentes révo-
lutions voit trau-mise aux juurnaux
avec prière de reproduire.
Et Ja séauce est levée,

Ev, Langrux,
Becrttaire.
 

 

Guérison des Sourds
Les tytnpan d'oreilles paten-

teats, a éliorés et bourrée de
Prck, guérissent parfaitement

M: la -urdité qu’elle soit causée
par 1e froid, la fièvre ou la
waladie du tymian astarel
Invi-ible, confortable, tou-

- jours en po:ition. On a d
distinetorueut la marique, la conversativn et
même les chuchoitementa, A KZ Vous an
angluis al possibls € F. HIHCOX, N33 Brond-
WAY, coin de la 14dwe rue, New-Y tk, pour
avotr un livre de référence illustré, GRATIS.

watrated book of grronta,) 7f bs-la-mis

INTITUT MEDIOAL

  

 

 

Pour le TrarTrMEeT Sprxciat dee maladion
Chronisues de L'arranxiL DIGENTIF ot da
MecrTux ; llysyevaie dans toutos ses forme :
affec ions de« poumors, du foie et des reins
dues A I'smnpol- nonement du sang, Constija-
tion et diarrhée che niqurs, hemorroi les, dé-
ma_geaison au fou-tement, fissures, fistules,
ulcères, polypes, r'trériæements du rectuw.
Une brochure do 62 pages envoyée gratuite-
ment sur demarde.

No. 198% rue STE. CATHERINK,

 

21f 88-1a-1ms Montréal, P.Q

MEME
{
IMPERIAIL.
 

GRAINES, GRAINES,
Dupuis & Cie.

36 Place Jacques Cartier, Montreal

Graines do jardin+ge, do'fleurs et Jo 1égumos,
Graines de semence de toutes surtes,

En “ros et en Détail.

Leur catalogue illustré sera envoyé gratis
À tous ceux qui en feront la demande.

Ordres par la malle promptement exéoutés
Cette maison fournit aux promiers jardi-

niers et floristes du pass,
au 15-5-88—c i

HECTOR PREVOST & Cit.
OOURTYERRE EN DOUANE

ti rue Nt Francon-Ravier

Téléphone 1716.

 

Tat"

CHARLES TISON,
GRAVEUR.

Ecussons, Mousogrammen, Cartes de
Viniten FPingren pour Portes,

Dans tous les genres ot dacs tous les styles.
No. 1601 rue NotreaDuine, Montréal,

1an-3j

L. N. DENIS
298},-RUE Sr. LA URENT,-2993

4 — PEINTRE DE —

MAISONS, ENSKIGNKS, el
TAPISSEUR, BLANCHISSRUR, Bte.,

Aussi un assortimert considérable de

PFHINTUREN,

TA PINSERIEN,

FERRKONNERIEN

RTO. ETC. RT.

Venant d’arriver

Par le steamer CREMON

5,000 caisses de vitros, 4èmo qualité
1,500 “ «“ 3ème %
1,000 double *
2 Caisses de Marchandises d'article

frunçuis

P.D. DUDS & CO

 

No. 146. RUE M«GIL.¥.,

 

Avis est par le present donné que la
propriété appartenant su gouverue-
ment de la province de Québec et for-
mant le bloc compria entre la Place
Jacques-Cartier, la rue Notre-Dame, la
rue St. Claude et la rue LeRoyer, plus
uatre lots witués au eud de la rue
eRoyer, À Montréal, en tout vingt et

un lote de terrain, fera vendue, par lots
réparéet À l’enchère, le premier jour
du mois de mai prochain (1888), à dix
heures du matin, au bureau du shérif
de Montréal. Le lan des terrains,
avec un devis indiquant le chiffre de la
mise à prix pour chaque lot, eat virible
tous lea jours, au bureau du dit shérif,
aux heures ordinaires.

J. MoSHANE,
Commiesaire de l'Agriculture et dea

Travaux Publics.
Québec, 26 janvier 1888.
 

Cette veute sera faite par PARENT & FRERES, encanteurs, 46, Rue 8t Jac-
ques,

deuce de M. Victor Morin, les résolu- |   
e

= 17aines

Lom
= POUR LES —

on ? qe .

lirsonnes Nerveuces, Débiles ob Agées,
“din = UERIT la prostration nerveuse, lo mal
€ de tête nerveux,ta névralgle, les

NS defole, ot toutes les affections
; MAL des reins,
NN 5. abo

Crore W, Bourton, STa=uroro, Conn,, dit:
‘Depuis deux ans, je suuffrais d'une débilité per-
«-»e et je remercie Dieu et l'inventeur du grand

à remede d'une grande valeur. Puisse-t-il exister
tunjours, Chacun peut m'écrire pour des renseigne-
meus.”

Aonzo AxpuTT, Wikpsos, Vr, dit:
“Je civis que Paixx’s ÉzLexy Comvouxe m'a

vauvé la vie. Je souffrais d'une husieur interne

ér iption de la téte aux pieds. Elle disparait rapide-
ment et je suis cing cents {vis mieux qu'auparavant.‘*

UN LAXATIF.

** Depuis deux ans, je souffrais beaucoup de inals
dies des reins et du fore, accompagnées de dyspepsie
et de ipati Avant de € er À prendre

nant rien ne me trouble.

UN DIURETIQUE.
Gænack Ansotr, Sioux cry lowa., dit:

et il m’a fait plus de bien pourles reins et le dos, que
toutes les autres médecines que j'aie jamais prises.”
Des centaines de témoignages ont eté reçus de per-

remarquaiMes. Ecrivez pour circulaires,
Prix Ft.00. Vendu par les pharmaciens.

A
WELLS, RIGEARDSON & Co, Prop,

maladies nerveuses, d'estomac et

TONIQUE POURLES NERFS,

bises CrLEky Comrouxd qui m'a guéri. Cent

UN ALTERATIF.

Avaut de prendre ce reméde, j'étais couvert d'une

A. C Baan, Waite Ravin Juscrion, Vr. dit:

du Crrany Comrouny, tout me troublait,  Mainte-

“Je me suis servi du Paine’s Crary Courounn

sounes qui se sont servi de ce remède avec des effets

MONTREAL. QUEBEC.

 

816.00 comptant pour
un bon Net de Chambre

en bois franc chez Wu

KING & CIE., 652 rue

Craig. 2i-16m

F. À. TETU
ARPENTEUR GEOMETRE

62 Rue St. Jacques.
Q Ant X7-Am's

LOUIS LARIVÉ
ORGANISTR

LONGUEUIL, P. Q.,
(i-devant de Montréal.

oùfinrésidenceSueStThoras, Lonapouti
P. 8.— La mêtmoattention sera continué

aux Alères de Montréal. fno-126

i VICTOR ROY
—ARCHITECTE —

26—Rue Nt. Jacquesn—28

VONPRRAT

AUX PROPRIETAIRES
—ne=

MOULINS À FARINE

Un tpennier de première classe demande une
vinos de moulin.

 

 

 

 

 

Buraau de L'Étendard

ACHILLE TALBOT
AVOCAT

tAncien membre du Barreno de ia Cité
de Québec.)

I ULL.
Kne Principale, (Main 8t.), Kdifioss du Bures:

de Poste.
Késide à Ottawn, rue Nicholas No. 118

tés SA de

 

 

Argent à Prêter

Billets et Comptes achetés
B'adrosser à W. YOUNG,

88 rue fit Francois Xavier

Ou A sos procureurs VANDAL & MACLEAN
syooutsNo 58 rue St François Xavier

an

 

Les familles devralent
se pourvoir au moins
d'une Cuve et d'un Seau
en pulpe, fabriqués par
In Cie de E, ft. EDDY.
H. A. NELSON & FILN.,
Agents.

Modistede Paris.
Mme P. BORNIER,

DE PARIS, se charge de toutes confections
robes, manteaux, ete., pour dames

et jeunes filles.
Les plas nouveaux patrons de modes sent

regas trae régulidrement de Paris ches
Mun P. BORNIER,

Na. #4 rne Engnanehatièen.

TROTTOITS
Il ost par lo prisent enjoint ot

, ordonné à tous propriétaires, vo-
…… Oapants, où toutes personnes sn

_ “65 charge d'une m iron, bâtisse ou
"<…s ET emulacement en ou:te cité d'enle-

ver où faire enlever entièrement là neige ou
In glace de dessus les trottoirs on face d leur
propriété rerpostive, ot los tenir ainsi libre de
neige ou de glace à partir du 19couraut.jusqu à
Is in de la présente sawon d’biver.
Quicouque cnntreviendra à oot ordre sern pas-

sible de in pénalité pourvu tel cas et pour-
suivi ruivant la loi.

(Par ordre,)
C. P, NARGELE,

Péputé chef de Police

Buroau du Chef de Potioe, |

 

 

     

Hotel-de-Ville,
Montréal, 18 Mars 1888, Silém

 

Encore deux semaines.
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LES CHIRURGI*NS DU Dr. K° RGAN
trouvant qu’il leur et iniposrible de terminer iear
rite mn ne 116 se ie orup xeaient, prennent pla:#ur
à informer leur nombreur amis et etier ts, of las
invalvies en général, que : our l'accomuodemest de
tous ceux désirant obtenir des

Opinjonn, avis et traitements
gratis

Ils resteront à Moutréal à l'HUTEL ALBION

Jusqu'à veudredi, 30 MARS courant,
Certatinement pas plus longtemps

Nereraries tore pon plus longtemps. Co dernier
“lui n été rendu pu vible par s'urrirés d'ans autre

oun ‘Hivision de- chituraiens du Dr REMGAN du Nur4

  tier

YVancasier- Meline He tel, 10 Mars.

Les perronnes résiiant dans

d'Amérique, devrmient Ootserver cet avis
et ehirargçieus ont une répution nationale €

Maladies de l’œil, Oreille, Gorge,

système nerveux et

DIFFORMITES DE
divers journaux de Muontré

Dr J. I).
Coin de Pavenne Michigan

Nourr-

Ce q

 

agréab
lude le

JOHNSTON'S

BEEF* JOHNSTONSFLUID

forme la plus parfaite de nanrriture con
GRANDE SOURCE DE FORCE.
 

Sour le putrunage de M. le Curé A.

 

LOTERIE NATIONALE--COLONISATIUN

(Quest, qui rewpliront Jours ot gegetnents à Québre
ot bherhrooke cue. mo suit:
Qatbee—|[otel lenchey, lundi matia jusqu'à

audi soir, ours 24
Nherbrooke — (jrand Contre! liôtel, de lundi

matin & werered: soir, 2 mare à 28.
Cacte divis onen route de Sherbro ke aut quar

se:

8 c'‘néreux. à Vétroit, juur la oumuudité des
gens désitnut los consulter, agrêt=ut &

Cornwall-American Hoel, <n-nedi et nnd), 31 M . .

Morstsbarg At. Lawrence Hintt, mardi $ Avr He ars et 2 Avril

APRESS LA PRESENTE VISITEÀ MONTREAL

Qui sa termine positivement V ndredi sor, 30 Mars
Les Chirurgiens du Dr Kergan vinitero 1t Otraw«,restant à l'Hôtel Rusvell, depuis satme-li

matin, 3 mare, juoqu’à lurdi acir, 9 avril.

au pres des codroi si cm -
inten Jom plas Frondnnite, see pinshe mitt, désirant consulter le apelin<hiles <£ 164 plus expérimeato

Le Ur Kergan et ses ving:-deux médecins
umive gudrisseurs.

Poumons, Cœur, Rognons, Vessie,
Foie, Catarrhe, Consamption, Rhumatisms, Hémorroides,

Rupture, Sang, Peau, Maladies des femmes, du
des organes génitaux

TOUTES EsPECES
Centaines «je tamçignages des bla. convainquants, aves nome et sdrerser, ont 1aru dans

1 | sl pe dant c-tte visite, et il an ruivrs d’Cepie gu journal médicel du Dr Korg su, contenan- PE
obtenus g-atis en »'adresrant sux chirusgions & | hotel ou en écrivant à l'iustitut
Adreeres toutes lettres profs sionnell » au Direc eur médi:al.

T# perdant dix jours.
référeuves et témoiguates, ceuveut dire

HERGAN
et rue Shelby, Detroit, Mich

urritu re Parfaite
—PL LAA ee

Malades et les Convalencents
 

ui manque surtout c'est une nourriture
contenaut beauroup de natrition en peu d’erpacr,

«€ au goût el facile à digérer pour le ma-
plus fantidienx Cette lacune est rerupli par

FLUID BEEF

qui est reennau par les plus hautes autorités scient figues et médicales être In
centrée cunaue ordinairement comme lu

Lannie. Au profit le l'Œuvre le-

 

VALEUR DES

Bociêtés Diocéraines de Colouiratior de in Province de Q :ébec
Fondée er Juin 1884, =one Pamorné de l'Acte de Quebec,

32 Vict., chau 36

Clause AD
LE NEUVIEME TIRAGE MENSUKL AURA LIEU TE

Mercredi, 221 Mars Insts, a 2 hr- pan.

LOTS, 860.000
 

Ire SERIE — GROS 3.000: Un

 
  

 

Les Nennx et Cuves en
pulpe de E. B. EPDY

sent résister à

NON & FILS agents.

VALEUR DES LOTS .

81.60 LE 8101 ET

VALEVR D L… - . '
2me SERIE TT CRON LoTATninde - Soon

25 1 (x LE =

8 7 Ta oT = 7 : : 7 . . ze
= 2 = : . . . tL
8 È F 3030501 iz
: 3 #1 1 1 1/2
ë = 8 10101 5 3f

= To . . . . =.

3 Ë 505 11 | Eg
g = = : : 1101 22
si ~ 1 1 gg 3 1 61

- . . » . . 0

. 21 2 EE 1 1 5 1 1 |
3:16 3 50101010! EEE
am i 10101010: ES
2 8 : : : : : 1
35 + € 1105 11 def
sgl d = 1005005010 + SRÉ
- 2 = 2008 5010 TO! Es
ET M $s gc Ÿ* I: + 1 101 1.
£5 £8 5 ori 3s?
= 6) @ 9% ON 130 I 10 10 1 1 1
© 4 ~s : . : : : ace
> + A è = . . ; . . es.

= T . . : . . 32
12g £9 5 2301505 OI 01 See
= a 3 - v Ed : : : : 282

FER 352 £05 : : £ 1 |
g = a © 3 = E : : “ : 83%
<3 oF : : 2 : eZ
ÉGE = 2 8 § : : EX : TSsas ai S N = : . : 29g
ag 2 = = : : = : Se£
ssh 5 3 3 3 os ! ss
S84 ES S : : : : = : SES
-2g A = : : : : > : +25
snE + : : : : #1 9:
gza = rs 1 1 E 1 Tos
833 = Po 1 1 50: a
22d 2 Po : : Æ 1

|

ÉËs
23 Faq To : : SZ 9 gas
“as ma : : : : $ = <23

Sg = 1: E »: 3 Zse
°of ui Po =z & ZE I Hgs
$54 x £3
- 3 = HANNA MAY Pi

sont les neules qui pul-
Toute

température. HH. A. NEL.

Be0000, 0000- .
Brotmenhte de . Detrerar sons

 

 

 

 
| THIBAUDEAU,

B:LIVEAU &
ARCHAMBAULT

 

MARCHAND-TAILLEUR,
No.s Côte NL.

Marchandises françaises
UAfES-1a

L. C. De ‘onnancour

Lambert,
(Ancienne Butisse de la Ranque Ville-Marie.

Tonjours en mains un grand ussortiment de

241Rue St. Paul
IMPORTATELRS

MARCHANDISES
Branguises, Ar glaises et Américaines

 

ROVINCE DEQUEBEC COUR
P Distriot de ain | SUPERIEURE

INo. 2105)

Datne MrrieEmma Giroux , épouse deJoseph
Nap! on Taillefer, commeorg int dv la ville de
81. llonrl, dan, le District de Moutrésl, & lus-
tiruée, oo jour, que action en sépa ation de

ens. Montréal, 28 février 1883.
P. B. LAVIOLETTE.

5i-ipe-s Avoost de la Demanderesse.

A. Hurteau & Frére,
Marchamds de Bois de Sciage

v2, RUR SANGUINET. MuNTREAL.

TRLErRONR No. 106
Bassin Wellington, en face des
Bureeux du Grand-Trono |

uly hrmNo. 144,

Coln des rues Sanguinet et DorcLesias

jno-Sm

J. N. Lamarche
! RELINUEK

“¢ 17 8 w Ste Vhergye. Monix‘a
Maire ca FOR bi ‘danse) ot 53 Vinouzt

Manafaeturiers de Livres. Blancs, Réglée,
Perforage.Numérotare st Ralloure do luxe.

la 4

25 PIANOS
Deolveut ¢tre vendas

LE NEW-TORK PIANO C0, 223 et 230 rue
St Jacques, offre le magn fique ae-ortiment
suivant d'iustrumer t de sec nie main, à des
brismodiques et conditions faciles Prix $50
Là blue

WELER concert grand. Piano d'artiste : ma -
guifique i strument pou- un grand salen
ou salle de cuncert ; aussi bon que neuf :
Là marché
WEBER San, grand. Un magnifique : tres

, ma d'usure 1 vaut on neuf : bon marché.
WEBER arré. Eo usage sou’etu-nt que quei~

ques moi; ne peut dtre dutingué d’un
tel : grande rétaction
WEBER (Carré. Urdre parfait ; boite unie

esque ausi hon que neuf.
CHICKRKING Carsa, Krcellent trn; trée

d'u ure: vs ounves ; 1m guiique bolte
is derre: priv. neuf, $750.

DU -Haw Curé Bello cu-se bois de rose.
Ordro parfait. A rervt reulewent à quel-
«io Coucurts : grande réduc'ion.

DICRER BrOS., corré. tira. d: 74 octaves :
hotte en buis de roc: aucune of-e raison -

… hable refusée.
VOSE droit, 7} ectaves ; Clavier amélioré :

atm ben que neuf
HALEdrut, lleile cairse boi: de rose, 7§ oc-

taves ; en ueuge pou de te vpe.
HALE N Y., carré grand Botte sculptée :

"ris Cordes ; très peu d'usag .
MILLER H eton. cerre. #75, $15 comt‘ant,
fi ar mois, 7 oc'aver, 4 coins roads.

METROPOLITAN. N.Y Pre-que neuf, carre,
+» OCIAVEs

DOMINION droit, belle bite en noyer fran-
16e, 7 octaves. press ce neuf,
WILLIA #5 osrré, 7} oc:aves, grand, ordre

war{ait,
WEBax & CO. Kirgston earré, 7 octaves,

excelle» à v'dre, pria $19, $2. comptant,
£3 pac mai,

NEW-FUKK PIANO OO. carré. Ti octaves,
hello & iosr, bon tan.

HOUUL carré Erurd. “4 octave-, belle caisse,
bois de ruse, quatro coins ronds, Cuût

HOUcar &,cai so bois de rore. 7} oc'ave
ordre p.rfait: $2); $25 oumpunt : $10
Pinot.

NEWIALI. Boston, carré : caisse bois de
rea: $15; $1U comptant ; $7 par mois.

CR - ll, tr it wmagnilq ov pis.o, 7 octaves;
&«r-0

CADDY, droit, ca sec nuyer francais, 7 oc
Leaves : + nten

CH LL NGERK doit, exiveu auser frarcnie :
bon ton :T cuves. ,

DUNHAM N Y | ercé, cais « bois de ruse
bou ton : Plat, ÉlU cupiant : $7.00 Lar
1nhage.

BROWN. carré. Ben piano pour pratiquer,
$5); #> pot muis.

THOM AS, grand Banton: $75: $1) dump
tout, db par mo 6.

Grandatsck d: PIANOS NEUFS des fabr.-
cante suiv»n.s en [Dains.

We er, Deeker & Son.
Vo-e, Hale.

Vieux vinu a vris en ‘change.
Pierre mevue les mu rfp 7 =.

N.1.#A1N0O CO

22% et 230 Ree bt Incques

‘e Remids du PeBE MATHILD
 

 

L’ANTIDOTE d. L'ALC. OL
ENFIN TROUSE

ENCORE UNE DECOUVERTE!
Le Mouse du Pore snthicu guérit

tudicalement et row ptemnent unt: mifrance
eo i Partie tout testr des dig euts = co liques
Le le: demain d'une fé € U fe tout abs des
liquettrs euivr-tites ro seule crillérée à thé
fera dispur (re entierement In dépression
we: tale et phyrique. t'est nuvri un re 1 ède
cer ain pour tou e FIEVR-. DYsPePS1K.
To PEUM OK *OIK, ayant une esuse autre
que l'intempérance

Vendu par ies Phnrmaciens 81.00
In boutellls,

Silemalu'eet pas fort, uoe brateille suit ;
mais les pites ens tr delirin « tremens ne do-
wmande t pas plus de troi- bouteilles jour œué-
rison complete de 1 intemp4rances, Vous pour-
res vbtenit g atre Un Free let rur à Alcool, see
effets our le carpe Aumain et l'istempérance
tristdr comme maladie, en vous adressant à
voire vhatuacies. ;

Seoul age t pour le Dominion :

m=, LACIIANCLE,

Pharmacion, 133% rua Nalnto-Catherine,
Moutréal.
 

Avez vous vu les non-
venux articles en pulpe
fabriques par Ia Cie. E.
B. EDDY. lis sont en
vente chez tous les épi-
clers et marchands de
fer
 

SIROP
—-w=

PRINCE de GALLES
le Mme HARWOOD

prémoré d'après une pres-
enption du célèbre Bu W. E. Bowman, an-
clan professeur du cullègwe Mouill eet bien le
meilleur simp pour les enfants contre les
diarrhées. dissenteries, deu'ition difficile, le
rhume,etc. l'lusiears der sirupe en usage ne
sont sue der imitations mal réu.sies de cette
préparation et quoique ces sirops solent vendus
DL warché Ws sont toujours trop cher, n'ils

winont la sauté do vie enfants. Keeayes le
Nirop du Prince de dinilen et venez voir
les corifi ats en grand nombre de jurents nous
rrmarcian: d'avoir saové leurs enfants.

Prix, 33 conte En bouteslle

Le meilleur est à moilleur marché à n'im-
porte quel pris. Vendu Tes les épiciers ot les
[burmaciens. C. D, MORIN. propriétaire
WA re Notre-Dama

Ce sirop qui edt

 

Toux, Rham s. Bron.

chites Asthmen,

Oppréssions
Guéris infaibliblement par 1'usage do 1'ee

lixir Pulmoantire Balsamigue du Dr
PLOAULT

PICAULT&CONTANT
SEULS PROPRIETAIRES

1475 RUE NOTRE-DAME,
MONTREAL. 



tr

L’'ETENDARD, 17 MARS 1888.
 

A NON ARONNÉS

Nox abonnés voudront
bien ne rappeler que
tout abounement a L's |
TENDA KD «st payable
d'avance et que l'envoi
du journal cest dixcontie
nul a tous ceux qui ne
sont pas en règle avec
l'Administration. à l’ex-
piration de leur aboune-
ment.

IADNR ININTRATION.
 

MOVIMAIRE

PaxuièrE PAGE.—Télégraphie rPaumb
—Télégraphie— Monvoiles, (apporte,
etc—Parlement Foif ral.

Ditxirug rack —Echos du parlement
—L’Emperear Guillaume et Jo dra—
rean—Unrouique Soiertifiqua—New-
York et le trand des pôcheri-r.

Troisi£uz rauk.— Ediaor An nedi—
Feuilleteu : Len Het'-n de Minis.

 

 

L'ETENTARYE.
SAMED!. 17 MARS 1888

ECHOS DU PARLEMENT

Ottawa, 1-4 mars 1885

 

 

Si j'étais dans un pays libre, je
me p:rmottrais do diro qu'il ont
wmb boaucoap do nvige ens jours
derniers, Le fun que pluxieurs
abun cuen partia hier do Montréal
pour Ottawa sont ro-tés onnesgés
Justifierait peul-At » cit: auda-
vieuse nawertion, mun cola n'om pb-
chorait pas lor gous d'atlirmor
qu'en exprimant varrément mon
opinion rar les phénomènes de
l'air, j'aurais calomnié Is gouver-
Dement,ol tout Ku OIA commis
une grave imprudence. Je m'ab--
tiendrai donc de me prosvucer sur
Ce point; il resters toujours nu
ministère unser do prétexies pour
m'accuser d'insuburdinstion.

Hier après-midi, était lo jour
fixé poor le début sur lu motion
Luurier, touchant lu dostitution
des trois traducteurs. Il était
tarde dans l'après-midi, lorsque le
chef de l'opposition, ayant pu-
tiemment attondu qu'on out oxp6-
dié les uflaires courantes, no leva
pour motiver nu rénolution. À
peino avait-il dit quolquos mots,
que Sir Hector, l'intorrompit pour
loi deronndor nil était question
des tradacteurs. Sur lu réponse
affirmative do M. Laurier, le mi-
pistro des travaux publics, qui
agissait comme chef de la droite
en l'absonce de Sir John, demanda
que In question fut rernise à lundi
prochuin, niléguant que les ducu-
ments imprimés n'avaioult pas été
distribués aux députés ministé-
riels ; quo los ministros oux-mômes
n'en avaiont pas regqu et qu'ils dé-
airaiont étudior In quostion avant
que do #6 prononcer.

M, Laurier so rondit à cutto
demande. Pour ma part, je trou-
vo qu’en oattu ovonsion lo chef de
l'opposition a fait preuvo ouvers
le ministère d'uno complaisance
que co dernier est loin d'avoir ouo
pour ceux qu'il 4 mis sur lo pavé
fans leur donner même un quart
d'houre d'avis. Comment! Voilà
au-dels do trois somainos quo los
traducteurs ont reçu de l'Oratour
l'ucase los informant quo leurs
sorviccs no sont plus requis; on
leur refuso le travail auquel ils ont
droit; on donne à trois nutros
employés nommés illégalomont
vargont qui appartiont sux trois
traduotours qui ne sont pus dosti-
tués ot qui neo lo seront pas tant
Quo la chambre no sosors pas pru-
noncéo sur lour compto ; il apport
sox documonta imprimés par
ordro de la chambre que l'Oratour
a agi d'après les instructions de lu
commirsion do l'économie inté-
rieuro ot l'un dos membres de
Cotto commission vient onooro
domunder un délai sous prétexte
que coux qui ont destitué les tra.
ucteurs, ne savent pus encore

pourquoi£ils ont 6t6 destitués, main
voulont Chercher dans un docu.
ment imprimé Ia justification do
eo qu'ils ont fuit on so basant sur
lo manuscrit original ?
L'imprimé n’a pas été distribué

parmi les membres de la droite, à
dit lo ministre dos travaux pu-
blice. Pourquoi le gouvernoment
a-til pris sur lui do priver nes
propros amis des ronsoignoments
contenus dana lo dossior? Crai-
gnait-il quo la locture do cos docu-
ments no leur inspirât lo désir do
wo révolter contro in conduite
arbitraire tonuo par l'exécutif?
Tous com attormoiemoats , ont-i's
pour bat de faire oublior l'iujustico
commise ot d'évitor la discussion
si c’est possible? ‘Tolles sont los
conjecturos que font tous ooux
qui ont ou l'occasion do lire lo
fameux sppondioo No 1 des pro-
oès-verbaux du Is Chambre,
Au comités des rubaides, il y à

ou deux débats assez intéressants
le promier au sujut dos examens
du service civil, ot lo second rola-
tifau pénitoncier de St-Vincent
de Paul.

D'après los détails fournis par
M. Chapleau 2,000 aepirants ayant
subi avec suocès l'oxamon d'ad-
mission attondont maintonant quo
les néconsités politiques, biou plus
quo les besoins du service, Tour

at un omploi. Environ 100
nouveaux employés sont nommés
chaque année, ot comme les mi-
nistros ne so génont pas pour dia.
penser do tout examen coux qu'ils
veuiunt récompensor aux dépens
du pays, dans vingt-cinq ans d'ici,
bon nombre do jeunes gens que
l'on a détournés des travaur, utiles
à la société, attendront onoore
l'emploi dont ils auront été privés
malgré leurs aptitudes cu plutôt à
causo do lours aptitudes,
Dans lo compte des déponses du
nitencier do Saint Vincent de

aul, rapport de 1'Auditear Géné-
ral, plusiours articles curicux ont
été signalés par los députés, on-
tr'autre un item de deux gallons
de brandy pour plum pudding. M.
Mulock, oncore un indisoret, a
demandé ai 1800 minots d'avoine

étaient considérés comme une
quantité raisonnable pour l'ussge
osix chevaux. Cels fuit à peu

près un minot par jour pour cbs-
cun, tnuis loisqu’on ne rnontre ni
Mécéreux duns la distribution du
brandy pour le plum pudding des
forguts, c’est bien le muins que des
chevaux, qui n'ont subi sucuno
condamnstion, aient leur bonnu
part su picotin.
Le Sénut à siégé hier soir, juste

le Lernps pécesssire pour s'sjour-
ner en rigne de douil pour lu
mémoire de son ex-président, fou
l'honorable J. B. Plamb. M. Dic-
key ayant proposé que l'honorable
réuateur Armand prit le fauteuil,
ve dernier remerois Is chambre et
crat devuir refuser d'accepwer on
alléguunt qu'il n'avait pas une
connaissance ruffissnte do l'une
des deux isngues oflisiallon, Après
U6lques pourparlers, l’hrnorablo

H. Hyau fut proposé et prit le
fauteuil,
Un député ungluin me finiauit re-

inarquos hier quo le sénat u's pus ou
de président d'origine frangaine de-
puis 1873, nlors que la chuto du
tninintère Muodonald mis fin 8 lu
présidence de l'houorable P. J. O.
Chuuvenu, lo député on quustion
ujOuluit LUVeC raison, QUIL HOrKIL
biva temps d'appoler an Cuvadien
Français à la présidence du Sénat.

 

COtlaws, 15 mars 188$.

Lu niouveile quo Sir Richard
Cartwright stluit prononcer sm
dincours sur la réciprocité com-
mercialo avait attiré hier, uno
foule nombreure daux los gulorio-
de In Chambre des Communon.
On w'attenduit à un débat intéros-
want et l'événement & parfuite-
mont justifié cotta prévision. Le
discours de l'ox minmire des tinan
cos sur le gouvernement Mackon-
zie fers époque dans nos annales
parlomentaires, Jo n'ai pus à
faire l'éloge du fraguoux tribun.
Ami ot adversaires lui reconnais-
«ent une pureté de diction assez
Taro parmi nos orateurs. Hon suc.
cès d'hier est plus qu’un succès
orstoire; ron discours imprimé se
lira avec autant d'intérêt qu'on lit
les vuvantes dissertations den
grande maitres on fait d’économre
politique.

En 1861, il y avait su Canada
une population d'origine étran-
wore formant un total de 665,000
fimes. En 1881 ello était réduite
à 505,000 mes, bien que durant
los vingt annéos écoulé:s entre cos

deux dates, on out fait venir su
pays 521,000 immigrants. Entre
cs années 1860 ot 1880, lo Canada
a pordu 1 sur 4 de lu populaiion
née au pays et $50,000 Cauudions
#0 sont {ixés sux Etats-Unis, Pon-
dant la méme période la popula.
tion do la province d'Ontario que
l'on considère commo la plus richo
du Canada n'a augmonté que de
128,000 co qui ost luin d'être l'aug-
mebtation nuturello. Au moins
900,000 Canadiens hubitont la ré-
publique voisine ot, on tonant
compte de l'angmontation natu-
rello sur laquolle on avait droit de
compter, lo Canada à perdu 2,000,-
OUU d'Amos dopuis un quart du
siècle.

En dépit des tarifs hostiles, sur
$240,000,000 de commerce quo
nous faisons, los Etats-Unis figu
rent nu montant do 80,000,000 ot
ni nous avions l'entière réviprocité
des échanges nous ferions pour
8:300,000,000 de commerce avco Is

république voisine.
L'Australie, dont |s population

cet de 3,500,000 Ames, fait un oom-
mervo d'importation qui s’élèvo à
8525,000,000, tandis quo le Cana.
du, aveo population de 4,800,000
âmes no fait qu'un commerce un-
nuel do $202,000,000.
La statistique démontre que

Cortains de nos produits sont ex-
olusivomont réservés aux Etats-
Unis; niosi,eur 18,789 chovaux
canadions, qui ont été vondur
818,225 ont été vondus aux Amé-
ricsins, On remurque la même
chose en co qui concorne lo bétail,
los moutons, los produits do Ia
basne-cour etc.

It y a des gous qui souffriraient
du chargement proposé. Co sont
lon ontropronours d'élection, los
manufacturiers onrichin aux dé.
pens dos contribuables, los favoris
du gouvornemont, qui ne orai-
Kuan pas do délior los cordons de
our bourse pour sousorire aux
fonds do corruption éloctorale, qui
montront tant do zèlo on temps
d'élection ; tous los porceptours do
dounnes dont l'utilité ocosserait,
tous oos grands seignours qu'il
faudrait romettro à piod ou mémo
nu pieds.

Ceux-là ont intérêt à ce que
rion ne soit changé à l’état do
chose qui leur rapporte houneur
et profit, mais le pouplo cat inter-
rossé à co que lon déponses soient
diminuées, à co que la porception
du rovenu no nécessite plus l’intor-
vention d'une nuée de function-
nuires grassamont rétribués, ot À
ce quo la production puisso trou.
ver un écoulement facile pour les
produits de son induatrio.
On à fuit do la taxo directe un

épouvantail dont on s'est servi
pour exploiter In orédulité des
vitoyens. Tout le monde admet
uo ls perception do Ia taxe
irecto coûte bion moins cher que

l'administration des contributions
indirectes Même si, pour avoir
Ia réciprocité commerciale, il fal-
lait on arriver à adoptor la taxe
directe, qui est le modo de porcep-
tion don impôts employé aujour-
d’hui par les municipalités, nous
no devrions pas hésitor, car apres
tout la taxo directo oat encore lo
moyen lo plus équitablo de répar-
tir l'impôt de fagon à ce que cha-
cun paie selon ses moyens.

Parlant de nos rapports avec
l'Angleterre, il # rappelé le mot
de l'organe de Sir John: “Sila
protection menace lo lien colonial,
tant pis pour le lien colonial’ et
à fait bon marché de la prétendue
loyauté qui se manifosto par le
muintion d'an tarif de 35 pour
cent. Notre taille se développe,
&-t-il dit, nos langes sont devenus

 

 

trop étroits. Le temps est arrivé
pour lo Canada de réclamer le
droit de fuire lai-même nos traités
cominerciaux.
Mu loyauté diffèrs peut-être de

la loyauté de certains pernonnages
dont les noms figursient on 1849
nur un cortuin document dévenu
célèbre, mais je crois tenir nulsnt
qu'eux à ls grandeur ot à la pros-
périté de l'empire britannique, et
ce que je pro sorail #7anta
geux et pour l'Angleterre et pour
1v Canuda, Sir Richard Cartwright
n Lerminé eu proposant ls résolu-
tion suivante :

“ Qu'il est grundement à désirer
que ls plus grande liberté possible
en fuit de relations commercisles
uisse exirter entre lo Canada ot
os Etats Unis, et qu'il est oxpé-
dient que toos les produits natu-
rels de l'un ou l’autre des deux
paye, ou lea articlos manufscturés
par oox soient admis on franchise
dans les ports do l'autre (sauf
neulemont les articles sujets aux
droits d'uccise vu do rovenu inté-
rieur).

“ Qu'il est, en outre, expédient
que lo gouvernement du Cuosdu
prenne svant peu dos mesures
propres à r'ussurer à quols termes
et conditions des urrangements

Urrsient être pris avec los Etats
nis, sfin d’oblenir aveu ce pays

une réciprocité entière et sans res-
triction.”
M. Thomus White lui à répondu

uve rou Luiont ordinaire, où plu
tôt, il no lui à pus répondu du tout
et je no crois pas quo personne lui
réponde. Le mivistre de l’Inté-
rieur b’ost borné à reprocher à Sir
Richard, d'avoir toujours été un
ponniminto et un prophète de mal-
eur ; G’ust nn moyeu comme un

sutro de fuir par ls tungente,
mais Co n est pus une réponse aux
arguments omployés eu faveur de
lu résolution.
M. Davies à proposé l’ajourne-

ment du débat ot lu séance n été
levée à 11.45 hrs p.in.

 

L'Empereur Guillaume et le
drapeau

Uno correspondance du Star
domandait, jeudi soir, pourquoi lo
maire de Montréal, imitant on
Gels l’exemplo du gouvoruement
frangais, n’u pas ordonné de metiro
on beruo le pavillon canadien au
mât de l'hôtol de ville, à ia nou.
vello do la mort de l'Empereur
(ruillaume ?
Lu moilleuro réponso À faire à

celle quertion, c'est que probable-
ment le Consul d'Allemagne # né-
glirgé d'inviter lo muire à honorer
par cette démonstration ls mé-
moire du Souversin allomand, Ii
psraîtruit, on offet, qu'il n'est
sorti du Consulat gormanique au-
cuno lottre-ciroulaire donnant com-
munication officielle do cot événe-
ment nu Lioutenant - Gouver-
noûur de ls Province, au maire do
Montrésl, ot aux consuls étran-
gers. Il y à plus : Sir Moctor Lan-
ovin à info mé los communes que
‘administration fédérale elle.
même n’a rega nueuno notification
ofticielle do cette mort, Dans ves
ciroonstancos, los mugistruts ot
los fonctionnaires qui ont la
charge du drapeau canadion l’ous-
«ont rospocté bien peu s'ils lui
eusront fait faire dos manifosta-
tions de douleur qu’on no lui au-
rait pas demandées.
On pout mettre, d'ailleurs, lo

correspondant du Star au déti de
wouver qu'il y ait ou un soul
ôtel-de-Ville on France dont lo

mât ait montré son draposu ou
borne, à l'occasion do la mort do
l'emperour. On a dit hior dans
l'Etendard, quellos sont les oxi-
gonoes qui ont poussé M. Carnot à
envoyer des compliments do con-
doléance au vouvel Emporour.

Il sorait cruel d’avoir à rappolor
à tout propos los désastros d’une
grande et fière nation. Sans s'ap-
puyer sur un thème si douloureux,
qu'il suffiso de fuiro remarquer que
la Franvo, nooulée à l'Océan ot aux
Pyrénéos par los forces combinées
de- l'Allomagne, do I'ltalio ot de
l’Autriche-Mongrie, oet monacéo
Mans coaso par quatro millions de
solda ts qui attondont lo plus légor
prétexte pour so jotor sur olle, In
dépécer ot ruinor à jamais sos ha-
bitanta, on oxigoant l'indemnité de
guerre ls plus colossalo quo l'on
puisse imaginer,
Sous le coup de cotte redoutable

épéa de Dumoclès, le gouvorno
ment français est obligé do jouer
serré, de B’obyorver continuclle-
ment, de mettre une sourdine à
sos sontiments ot de se condamner
à dos manifestations ofliviolles aux-
quelles lo cœur donne un démenti.

Main los administrations muni.
cipulos do ls France, qui no sont
pas dans lo mèmo cas, se soraient
Dion donué le gardo de manifestor
d'hypoorites rogrots à In mort do
l'ennomi de leur pays. Lors même
quo lo maire de Montréal edt été
informé otticiellomont do la fin de
Guillsume ler, ou pourrait encore
so domander, si par respect pour
les sontiments los plus Chors des
trois quarts do ses administrés, il
eût bion fait de mettre le drapeau
do l'Héôtol-do-Ville en berno.

Pourquoi nous, qui ne sommes
onchaînés par aucune considération
diplomatique, qui respirons l'air
vivifiant de lu Libre Amérique,
joindrions.nous nos voix aux voix
blus ou moins amères de la mal-
heurouse Europo, pour déplorer ls
mort d'un souvorsin dont l'histoi-
re, quand elle pourra reprondre
uno plume indépendante, n'’écrira
pas lo nom sans demander à celui
qui l'a porté un compte rigoureux
de l'emploi qu'il a fait de la force
bratale ?
Au milieu du brillant concert

d'éloges hypocrites dont on couvro
la mémoire de cet empereur, ne
pouvons-nous pas distinguer les
oxocrations,— sincèros, oelles-là,-—
do milliers de Danois, d'Alsscions,
de Lorrains qui orrent de par le
monde, chassés de leur pays par
la tyrannie de ce roi, qui « voulu
mourir emporear ?
Nospatriamfugimus ! redisent-

 

 

iln, tous les jours, aux foyers étran-
gorn ol ils sont ullés plutôt que
ue subir un joug odieux.

Quels seruient nujourd'hui lex
sentiments du pouple hritunnigue,
si l'empereur de Ru- e, mettant,
lui auxsi la force uu dessus du
droit, était parvenu à srrucher
l'Ecosse su Royuume-Uni ? wil
uvait condâmné le peuple écossais
à ne parlor que ls langue russe;
si, poussant plus loiv, l’sbas de ls
force, il était allé ju-qu'à défendre
de donner dos prénoms écossais
aux nouveaux-nés de ns conquête ;
#'il avait cherché, en uu mot, à
déraciver brutalementtout ce qu'il
aurait découvert de saint ot de
cher au cœur du ses puaveaux
sujets ?

Entendrions-nous, en ce cas, les
feuillon anglaises du Cunads,
lorsque Dieu appelleruit à lui ce
tyran pour lo juger, dire que
puisque co souvorsin avait ou
ajouter tant de grandeur à la puis-
sauce de son ompire, le drapeau
britannique dovait flotter à mi mét
pour honorer sa mémoire ?
Ne voit-on pus l'Europe entière

condamnée, en pleine paix, à en-
trotenir dans ren Gunornos, quatre
millions do soldats, pour so trou-
ver toujours prête à ropous-orl'at
taque souduine de lu pieavre ger-
manique ? Les pouples, ruivés par
les Hommes énormes que leur
coûtent ces arméos innombrables,
ne crient-ils pas assez haut que la
politique de ls force, insoguréo
par le souversin qui vient d'expi-
ror, a fait lo malheur do tout un
continent ?

Il n’y & pus ju-qu’à l'Italie, cotte
torre bénie où los populations
passsient autrefois leurs jours a
cultivor les arts et à chanter dans
leur langue mélodieure, qui ne
soit condamnée aujourd’hui, à
Cuaro de ses grandes armées, » en-
voyer au-delà des mors autant de
ves onfunts quo la malhoureuso
Irlande.

Si l'Allemagne olle-même, d'où
wéloignent tous les ans un domi-
million d'émigrants qui fuiont des
impôts écrasants ot los sorvitudes
tuilitairos, l'Allemagne qui, duns
son désespoir, demande aux doc-
trinoes Focialistes lo remède aux
maux de «on peuple, udmire-t-ello
bien sincéremont le colosse poli-
tique édifié par l’emporeur Guil-
laumeo ?

Mais si les populations tudos-
ques, préférant à un bonhonr réel
lu vnino satisfaction do pouvoir
montrer au monde leur chancelier
impérisl devenu l'arbitre des dos-
tinéos de l'Europe, revoiont que
dos causes de contentement dans
la condition effroyable de leur
puys, dovons-neus, nous habitants
do lu libro Amérique, qui n'avons
aucune part à cotte gloire, plier lo
gonoux dovant le muître de cette
grande arméo gormuuique ? Y a-t-
il en dans les dix-huit républiques
du Nouveau-Monde uno seule cité,
en dehors des colonies allemandes,
qui ait mis on drapouu à mi-mêt
sur son Ilôtol-de-Ville, en appre-
nant que l'ennomi acharné des
libertés municipales avait cessé de
vivro?

CosMOPOLITE,

Chronique scientifique
 

Bonne nouvelle pour mes loc-
tours :

M. Vigouroux est parti pour
l'Orient. Le savant sulpicien vi-
sitora suocossivement l'Egypto, ln
Palestine, l'aucienne Assyrio ; il
va préparor duns les pays do la
Bible, l'/fistoire Sainte autendue
partout et quo pormonne n'est plus
on mosure quo lui de lo donner,
M. l'abbé Le Cumus, le doute

auteur do ln Vie de Nutre-Seigneur
JésusChrist, l'accompagne ; de son
côté, il vu fairo des rechorches
pour une histoire des promières
annéos do l'Egliso, qui fers natu-
rellemont suite à son beau livre.

Ils soront rejoints en route par
M. Victor (iuérin, qui s0 propose
de compléter son grand ouvrage
sur la Palestine par l'étude de Jé-
rusalom.

x
* x

M. McGlyon viont d'inventer
un nouveau révoil-matin qui, dis
ordtemont, ne s’adrease qu’à celui
qui 8 absolumont besoin de wes
avertissements. Dans uno horlogo
ordinairo, il prolonge, on arrièro,
l'axe do ls roue qui porto l'aiguille
dos minutes; il le munit d’an pi-
Enon qui engrène avoc une rouo
entéo d’un dismètre 12 fois plus

grand. Celle-ci fuit, par consé-
quent, uu tour complet on une
heure. Cotte roue porte une che-
ville qui vient à l'houre pour la-
quello va règle l'instrument, sou-
levor l'arrêt d'un lovier sur lequel
s'engage uno cordolotto qui porte
un poids. On utilise la chute de
ce poids pour obtenir l'ettet dési-
ré; la cordelette est reliée au dor-
mour auquel olle donne une so-
vonsse, (a pout oncore disposer
les choses pour se faire réveiller
comme Gawqui louait Dieu de n'a-
voir pus fait les glands aussi gros
que los citrouillos.

«Fx

Commo mot de la fin:

Courtes D'Horkts.

Mr. Joho M’Ball.
Brighton, ‘“ Hôtel Sherry,” fév. 8,

Chambre.......…….….….…... 7
Service...….….…….…….….……..u À
Un dejeûuer ...……...….... 3
Une bouteille de St-Julien. 3
Un diner...…...……...…..….….

Total... vo...2ech.

—Comment, garçon, 21 schellings
pour un jour.
—Obl jevous demande bien pardon,

monsieur, j'avais ajouté ‘la date par
erreur.
—Pendant que vous y étiez, vous

auriez pù njouter l'année 1858; cela
aurait tout-A-fat arrondi le total.

Corznsio,
 

L'Eofant pleure, II veut son Casto. 

New-York etle traité des
pêcheries

La “ Chambre du Commerce et
des Transports,” de New-York
qu'il no faut pas confondre avec
ls ‘Chambre de Commerce” de
ls métropole américsine—vient
done prononcer contre lo truité
dos pêchories, aussi bien que contre

l'entrée en franchise aux Etats
Unis des prodaits de pêche des
Cansdiens,

Nuturoilement, les fouilles mi-
nistérielles da Canada, emboftant
le pu» à M. Chamberluin, ne vont
us manguer do dire que puisque
es américains sont mécontenu da
traité, ce dernier est excellent
pour to Canada. L'argument n'ost
pas concluant; mais il produit son
effut auprès des personnes qui ne
réfléchissent pas.
Avant de brûler ainsi leur

poudre, les amis de l’adminiatra-
tion sont priés de nous dire quel
et cu Board of Trade and Trans-
portation / Dopuis combien de
temps il existe et quels sont les
hommes qui lo composent. Si nous
faisCuR Con quostious, c'est qu’on à
vu déjà deux ou trois individus
s'ussovier sous ce titre ronflunt, se
nommer l’un Président d'un Board
national, l'autre vice-président ot
le troisième secrétaire ; rédiger
dos résolutions formidables et rem-
plir de loura dépsuhos les colonnes
dos journaux, Derrière ce grand
bruit qu'y avait-il ? Tonjours lon
trois tailleurs de ia rue Toole, lan-
pant leurs proclamations dont les
premiers mots étaient : “ Nous le
peuple d'Angleterre.”

 

|

 

fite Cécile de Milton , Comté de
Nhetford

On demaude dans cette locsiité un
bou médecin, M. R St Jacques élan
déchda, Bonne glientdle, ino 161

 

LA bourse ne baixse pas

Nous vendone nos fourrures ~i bon
marché inaintenant, que Pon peut
choi-ir n’importe quel article en four-
rure, sans que pour cela la bourse pa-
raise baisser. Venez chez.

Cuas Dessarping & Cik.
No 1637, rue Sainte Catherine,

Aux 3 Chevreuils,
Mentréal

Avis aux mêres

Faites nsage du Trésor der Nour
icea du Dr Picault, pour les eufante
ont la dentition s’opère, ot dout l’èpo-
ue est #i farale À den wiliers. Il pro

dunt un rommeil naturel. Il ent sain et
profitable. T] est agréablo à prendre. Il
ext parfaitement inoffensif, guérit la
donleur i athntanément. Prix, 26c le
ha-iteille 20 ruillor R7-1x.

 
 

Ne permettez pan

que votre rhume se prolonge. Vous
Croyez que ce veut rien. Cela peut de
veuir catarrhe, on pneumonie, ou con
voumption. Le catarrbe ext répugnant,
la pueumonie dangereuse, ls consomp-
tion: wortelle,

L'upparril respiratoire doit être tenu
libre de tontes matières obatruantes,
Autrement, gare au dénouement.

Toutes len maladies de ces parties,
tôte, nez, gorge, bronchea et poumons,
veut être guéries d’une façon agréa-

le par l’urage de Boschee’s German
Syrup. Si vous le savez pas déjà des
tailliers de personnes vousle diront, Ils
ont 6th gubri aingi, “et le aavent par
eux-niêmes.” * 75 ots reulement la bou.
teille, chez tone les pharmaciens,

uand elle fut enfant,elle en voulut encore,
uand elle fut plus grande, elle disait: Je

adore:
Devis, toussesenfants out pris du Onstorix.

quand bébé fat malade, elle prit du Custoris,

ae
T

 

Arrivées

Noua avona reçu plusieura caisses de
chapeaux du printempe. Forme élé-
gante,: riche garnitures, qualité aupé-
rieure, bien finis. Un seul prix.

r Ons Dxssarpins & Cin,
No 1837 et 1539 rue Sainte Catherine

Aux 2 Chevreuils,
Montréal

J. E. Mauffette, L.C.D.
CHIRURGIEN-DENTIRTE

No 1985, RUE NOTRE-DAME

 

 

BTOn ndministre Ia Gas.

HORACE PEPIN, L. DiS.
CHIRURGIEN DRNTISTR

1689, rue Notre-Dame

8ème porte à l’est de la Côte St, Lambert

MONTRRAL

 

 

Les Caves en pulpe de
J. Bs EDDY ne coulent

pas. pas de cercles qui
tombent, garanties assez
fortes pour résister à
l’usage de Ja machine à
tordre le linge. H. A.
NELSON & FILS,
Agents.

LE SUCCES EN JARDINAGE
Dépend da ia qualité des (iraines ensemencées.

GRAINEN! GRAINEN!
Si vous snsemencez avec les graines de Wm

Evans, vour vons assurez une rèoults n-
dante. N’achetez pas des gruinee vendues à
eommirsion. Demandes mon Catalogue Illue-
tré et si mes graines ne sont pas vendues dans
votre ville, onvoyez votre ordre directement et
prorarea.-vous vas graines par le retour de Ia
malle:
Echantillons chol'is de Araines de MIL ot de

 

TREFLE, Grainede ‘FIFE ' Rouge et Blan-
che da Manitoba. 116, Orge, Avoine, Pots,
Ivrais ote
Toujours en mains,
6-2

Les Cuves en puipe de
E. B. EDDY sont tout
dun morceau, H. A.
NELSON & FILS,
Agents.

GRANDE VENTE DB MEUBLES
A BON MARONE

20 P. C. DE REDUCTION
Pour économiser ls coût du déménarement

de no. m. dises dans nos nouveaux locaux
(1728 à 174 rueNotre-L ame) Je vends tout mon
8 dans won magasin actuel, à des prix ré-
vite de 20 6.

marchandises hotées seront ces
mes sans shargeextra Jusqu'aures

GEORGE STEWART,
726 RUE CRAIG,

Près du Carré Victoria.

AVIS.

Wim. EVANN, Montréal.
 

 

 

Je n'ai autorisé et n'entend autoriser
scnne à louer une demeure devant s à
aucun des membres de mafamille.
ne-810 P.X. A.TRUDEL, 

 

BAUMK

Il y & sucuve mslutie à lu luquee

vausées,  vomurement de
aur les poumons et peuvent caumer
des symptOmes de cutarrhe, uue
dixièimes de
Certain et positive pour Cette maladie ré

facile, etl-t inetAntaué, cure permante.
ex pas autre chore en eur lieu.

Ne négligezpas
erCalurrue, et-vous du Baume Nusal

e donner aux jeunes enfants ausri bien
dans toutes lex muisons.

Brockville, Oat.

Meilleure préparation nu monde,

M. Wa Leavitt, représentant MM. Ames,
Holden & Uae dis que le Bauwe
Nassl et ls meilleure préparsiion au momie
pourle eo. Mon propre cas était très
grave st aprds avoir essayé s-ps succès tous ‘
Les aucres remôdes, Je mie suis mis à me servir
du Baume Nasal, ce qui ID'a procuré un pouix-
Rement immédiat La tmanidre dunt il soulage
o tout ubetruement des cunduits naseux,

arrête in coute do tnatières emp-iimnnées de la
tête «ans 1- gorge set Vraiment merveilleuse et
devrait être oonnu de tous coux qui souffrent
de catarrhe ou de rhurne de cerveau.

Une Care Permnaneuteo.
W. R. Barber, 5 Place du Beaver Hall, Mont-

réal, dit . MM. Fulford & Co, Brockville, Out.
Ont, Messieurs: Vourilez m’envuyer deux bou-
toilles de djaume Nusal J'ai preeque fini la
petite boutsiile reçue, II n fait plus de bien à
mon catarrhe que tous les autres remèdes et
j'ai lu ouufiance que la oure sera pormaueste.

8160.00 pour 50 contn.

Le capitaiue D. 11. Lyon, gérant et proprit-
tairedu traversier du dPp ke du n W x0 R
Brookville, dit: Je me suis servi du Baume
Nasui pour un rhume de cerveau prulongé.
Aveo deux apolioations j'ai été ra ticalement
guéri en Z4 heure. En supposant que je ne
vourrais la remplacer jo ne cdderais pas pour
$10mx bouteile de Baume Nusal.

15 Février.

PREN&Z DU

Ia population caundienne.

!

NANAL 4

les capudiens soiert lin exporés qusu
catarrbe—-Ou co:npies parmi res victimes den geuu de tout âge et de toutrrxe, !
Il et rmpoxeitle dans l’e-pace dont vour dirposuus, d’en décrire tousles eymnp-
tômee, mais 1lx peuvent ne résumer ainsi: rhurue de cerveau, respiration diffisile
expectoration, usux de tôte, douleurs daus la région Au-dessus des yeux, obe
truement des vouduits Ou-EuX, mauvaise halsiue, glaires dans ‘la gorge, :

substances empoirounées qui
consomption. Voila quelques-vna

maludie qui uffecte les t-
Le Baume Nasal ort le seul reméde

pugannte sous toutes ken formew, Le :

s'accumulent
Ia

Baume Nusal est le résuliat d’aunées d'études coustaates, à été préparé en vue !
dela guéri-on de Otw Ous ‘le cutarule wuxquelm les Onnadieus xout les plus
rujets. Ce n'es/ pas un liguide, un tabac à priser ou une poud:e, unis un remède
agréable et e{fizece Le requeraut ni instrament ni douche pour s'en servir. Usage

ä

Demsndez le Besume Naval et n'accep

Pour le rhume de cerveau auouu remède au monde n’4gale le Baume Nasal,
un rhume de cerveau, ca: dans neuf cas sur dix il conduit au

dès le début. Ce remède merveilleux
propure uu roulagerent instantané et une cure dans quelques heures, On peut

qu'aux adultes ; un devrait en gerder
J ‘ En vente chez tous les épiciers, et envoyé sur rérep-
tion du prix, 50 cts ou $1.00, la bouteille en &udrecsant à Fuiford & Co.,

Preuves de mon eflicacité merveilleuse
Médecine Précicuse,

E. A, Cardinal, 443 ruo des Seigneurs, Mont-
réal: Aprèr avoir sssayé luutilowent toous les
soi-disant remèdes pourle catarrhe, J'ai es ayé
le Baume Nasal qui m'a procuré un soulages

i ment immédiat et depuis lors continumnt à
m'en servir, je constate chaque jour ses effets
bienfuisants. 11 fait disparaître toute odeur

! désacréable dans l'haleice, ninri que le virus
gorge, C'est Un remède précieux pour

toute versoune souffraut de owtte maladie.

S'ai été degonié.

M. P. Gauthier, repréroutant Z. Lapierre,
tmarchand do nhaussures en gros, dit: Dans
l'interêt de (humanité souffrante. je crois de
mon Joveir de temoigner dos excelionts résul-
tats que j'ai vbtenus en me servant de votre
Baume Nusal. Aprds avoir souffert pendant
plurie: rs année de cette maludie repuguante
©: dangereuse, lo catarrhe, j'étais déveau dé-
couruxé et aég °ûté de tous lea remèdes annon-
cés, lorrqu'un de mes uiais, en qui J'avais
grande couflanon, m'a vorsuadé d'essayer une

utellle du Bauine Nasal, cequo J ai fait aveo
des résultats tal owent heureux que J'en fais
yolontier rært À tous les mo ades ot vous donne

pormission de vous servir de oe certificat
comme vuas l'eutendres, espéruat qu’il pourra
étro utile à quelque mxlboureux qui souffre
commeJ'ai souffert. 
 

  

  
LAUNDRY BAR.
BEWARE OF IMITATIONS,

QUEEN'S
ASK FOR IT, AND TAKE NO OTHER.

Made by Tux Aruent ToirxT oarCo

| LAQUEEN'S LAUNDRY BAR
(Navom ponr lavage.)
 

Denmand»s-lo et n'en prenez pas d'autre

Méfiez-vous des contrefaçons.

Fabriqué In
orn LAT LBERT TOILET SOAP

 

Pr

leur
*nopncef

minutes. ;
Vendue par tous les Apiciers dans des boîtes d'une

livre, § livre ot } de livre et var paquets d’un once.

MEDAILLE D'OR, Havre 1887

EdwardsDestecated Sonp.
Natritive, économique, 1odispensablonux

 

familien ¢t nx Invalides,

Éparation rèche consistant en extrait de Bœuf
et de légumes chuiurs, à l'état rec. noconnue par la
Faculté Médicale nt recommandée var Ia ;.reme en-
tière. L'article pour in table le meilleur ec * meil-

tasrché qui ai jarnais été présenté au public.
ai un b l de soupe délicieux on quelques

FRtD. KING & CO,, (Limitée)
Seuls manufacturiers, Belfast et Londres.

DEpot en gros, 1450 rue NE Paul. Montréal,

SN. HL. WARD, Axent.
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Ste

lés ch
sieurr .outeiller de Sirop Botanig © de Tucker,
l’un est j<rfnitement guéri et l'autre en voie de
guérison.
chalrureusemont lo recommundor nu public en
séuéral
mentio- nées.

Blanford Rivers, Bécanonur, 17 avril 186, —Je
usigné. m'Atant procuré d'un de mec amis de

phie, eomté de Méganric, ure eirqulaire dos
médes do Tucker, et 4t«ns trablé de rhe. mnrime

infl mato're depuw plus de six mois, ri 6 à mon
lit pour mourir, en conséquence je me suis pro-

ré de sont agent, (§ v. R. Latontaine. marchand
St N_rbert, une houteille de Baurue de Ia Mon-

tagne Verte de Tucker, ot après m’é re frott- à
plusieurs reurises. au bout de quelques jours, je
puis affirmer roux reriment que j'étais sarfaitement

éri. Ilenx autre de mrs fréres Aaiont urix de
nromption depuis au moins deux ans, ils rent

ex le même “nt,86 sont precuré plu-

En consequence, nous ne pouvens trop

pour la œu(rison des maladies plus haut

(signé)
ALPHONSY VALLIERE. cultivateur,

P.8.—Vous ponvez motiver lo : résent certificat
tol que vous ‘e j'igorez,ceci est In subatance de son
certifiont qu’il désire que vous publios et l'nesie:
connaître au public.

3

GQ. N. B. LAFONTAINE. /

———  

QUEENS HALL
Pour rhume de cerveau et catarrhe VENDRED! SOIR, 16 MARS

Début au Canada du oéldb :aeucé1èbre ounférencler.

MAX ORELL
Auteur de John Dull ot son Ile, oto., ete

108 Ausgrices do in Scciére 1itteratre doo
versMaatir tratre de

Vendredi soir—J . .® dredi ous Buti ET Baxby; Mic

Mardi eoir—Conférence on Français,
Filles en venteches Nordbelzner, d puis Jag-

Prix $1.00, 75 ot 50 cents. 14m-jnu

QUEEN’S HALL.
UNE SOIRÉE SEULEMENT

LUNDI SOIR, 19 Mars 1888
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Compagnie d'Opéra de Comparii
Puma. Étolka Gernter,

Nignors Sofia Realehl,
Nignuortes Portesiit,

Nignor Cornint,
Nixner Antonio Galnnl,
— RD —

Riguor Italo Campaning,
Direcsonr—siguor A. Gerk.

Prix d'edmisai 00,
en vente chez Nordi oarEUDLeaptet

Daudes de C'aoutchone
A LA LIVRE

18 GRANDEURS DIFFERENTES
Dans dos boîtes d'un quart de livre, chaque

boîte contenant des baudes de même
grandeur,

32.50 la Livre - - - 75cks ln Boîte

MORTON, PHILLIPS & BULMER
Papoterie, Livros Blancs et Imprimeurs

Nos 1755 et 1757, rue Notre-Deme,
Montréal.

Tapisserie! Tapisserie!
Lo plus grand assortiment et lo plus

varié à des prix extrèmeuent rAduits
N'oubliez pas que nous faisons les répars-

tions intérieures ot extérieures des innisons tol
que Binnchimmagen, Tap Pein
Luragee, Imlinttons ete, lo tout exéoutd
sous je plus court délai et À prix très réduits.
Venez nous voir avant d'ailor ailleurs.

0. CAUCHON
No. 3155 rue lit. Laurent

TELEPHONE No, 164

Aux Manufacturiers!
A coux des fahricanta qui fixeront

leurs Établissements sur mn propriée
té. nu Mlle-End, jedopnerni des avane
{agen et ferniien conditions Des plus

liberates. Nite aux limitendeo Ia ville,
sur in roe Saint-Laarent. Apprevie
sionnement d'enu suffisant pour mn
ohines ; Écoles, chemin de ferettram-
way des rues À portée.
S’adrenser à

LOUIS BEAUBIEN,
30 rue Nt snoques.

TT
Encore de la Pluie

 

 

 

 

 

7 mars-um
 

 

 

Comme nous sllons bi~ntot avoir une période
vluvieuse, il vant mieux que vous comme.dies
des parn, lui-a, que vous tassiez r-eouvrir. ré-
parer jee anoleng, avant que les affaires solent
tro, nombrouses À la

Dominion Umbrellas and
Pirpsol Faciory
CRAIG, à côté du ** Canada Truss

Fsowry."
714

» D.—Nouns venons de recevuir des scies ms
«nifiques, ançlaises, françaises et allomandes

Grjnu-an

J.B.RESTHER& Fils x

 

des fabriques Anglaises.

printemps.

- Ces GANTS proviennent des meilleures fabri

 

 

 

RGLes Racines, Herbes et Kcorcre de tour les pays aons toujours en vante 8m ARCHITECTES

#1. Rue Nt. Jacques.
No. 86;, Rue St. Laurent, montrrar. Wy MORTREAL

+

Nous venons de complèter notre assortiment de GANTS de KID. ,

ques de Paris et de Grenoble, ainsi que

*

Nous avons, entre autres, les famouses marques suivantes! ALEXANDRE, JOUVIN,
ROUILLON, BARBILLON, PERRIN, DERET, LAWRENCE,etc, etc.

Ces GANTS sont parfaitement assortis dans toutes les nuunces, pour les toillettes de

Nous en avons deux lots particuliérs que nous vendons 25c et 50c la paire. Ces GANTS
valent en gros au moins $8.00 à $12.00 la douzaine.

  DUPUI

 

Notre importation de BRODERIES est toute arrivée.
plus variés de BRODERIES et D'INSERTIONS. Nous les avons importées directement
d'une fabrique de Saint-Gall Suisse.

‘ v

 

—— COIN DES RUES—

BRODERIES

Elle comprend les dessins les

Elles seront toutes vendues aux prix d'importation depuis 1 CENT la verge jusqu'aux
prix plus élevés, mais toujours dans les mêmes proportions de bon marché.

S FRERES

OAINTE-CATHERINE & SAINT-ANDRE
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HARPENTE
age otc. Cidre Rond

iu, EplustieBOSSSL sce.

desoiage, Pin. Epicette, Bois Franc, ote.

Le tout offert à Bon Marché par

D.PARISEAU
Cuin DES

en Craig et st. Demin,

xr

re. Montréal,

——
ruo Lagnuecheti*

Liu Dumouchel &
HETU

É NOTAIRES
, 10 Bue NL. 3ncques.

 

vosesions, etc. Pré
ministration = ments de premier ordre

vautes comptable ssteché aubras,
hone Na INTL

M. GARAND
NOTAIRE

Rue St-Lambert,
MONTREAL.

RGENTAPRETEK.
LENCE; 156 rue St. Hubert.

a > BMYee
n

sse Commerciale du Soir

A ino, — RUE ONTARIO. — 1400

(Près dela roe Br. HuURRET.)

) € tabilité et de tenus
a. insteleautable et en partie double,

as paz ua PROFE
DIS, MERCREDIB et VENDRE
iilke st anssi de 4 à 9 rm

FLTHDROBYARIEL.
(EM ECHEZ VOS POULES
manger leurs wuf«, en employant les

deuses Automatiques Sylvestre
it aroo boîte, 78 cts; Je nid seul, 40 cts.

«a notre nouvel assortiment «de Moules
vouteaux de cuisine français ‘Sabatier”

L. J. A. SURVEYER,

;& rue Xotre - Pam e

 

 

; JEMENAGEMENT

i UCIEN BENOIT
MANUFACTURIER DR

BiosChassis,Jalunsies
,Sealpture, Dorure, Tournago ot Dé

je. Moulin à acieret à Haboter, à trans-
«on atelier au

§ 50, CarréPapineau
i MONTREAL.

is. Chaires, Chomins de Croix, et tour
of +rvent surtout aa door d'éxlises et au
Ba Ju culte gurnnt axkeutéa sven sain

gi ar lavasrd,

cs terrines en pulp -
x. B. EDDY sont benu
p plos darables que

1 « en fer nlane elles
se diffocment pas et
coulent jumain.

oT JONGIER FRANCO CANADIEN
RUE NY, JACQUEN, Montréal,

ÂTANLI Ke 1HH1.
u sur hypothèque, à la campagne sur
es en rapiort: à la ville sur maisons,
Juins, ets , eta, Préts sux Corporations
ou sans hypothdque. Prétsunx Fabriques
Paroisses, aux unicipalitte Soo.atres.
ts Aveo Ou sans amortissemont au choix
emprunteur. L’awortistement assure à
rrunteur le bénéfice de l'intérét composé
le montant Adnrii, au MÉIDS LAUX QUE 6-
2°) pale.
ulté de remboursement avant terme.
hat lecr-ances hypothécairos.
pital de ta Société...
ontant prété.......
HEVALIER, F.J3. BARBEAU,
farrétaire-Vénéral, bireetsur.

J. € 4. TAYLO
offreforts

 

 
  

 

+ Mrortiment complet de Coffreforts A 1'6-
i Wedu fo: ot den voleurs. Aussi, ceffre-

; ‘Jl d'un genre tout-A-fait nouveau a 'usage
4 9" ©: des voleurs.

AUSSI
te decoffreforts à l'épreuve du fou et
‘leurs, do secondo mein,

3 REAUX ET ENTREPOTS

bX Rue St. JACQUES
MONTREAL.

p W. T, McCLAIN, Gérant.

paghoue, 911 C.  — Bolte B. de P. 1749,

ADILE AMERICAINE
POUR MACHANEM, ete, eto.

es, — AUSSI : —

FILE de CHARBON“AOME”

| Fi »
USHNELL & Cie
runNR. SJncquen.
*hone RA9,

MANDAT-PONTE'
Po cant en cours entre le Canada et la
Maire, à simplifié considérablement les rap-
PEN ‘ommerciaux entre ces deux pays, et
Bt lidrament pour tout oe qui touche à la

rie, Ri ’wi Toda de parent187 et d'aussi faaile

8 POUR KEOKVOIR
ea ANCO DE PORT
a A 180 le Franco

DUS OUVRAGRS EN LIBRAIRIE
FRANGAISX

[pli à
it d'adreasar te montant en un mandat-

[fl "YLVA CLAPIN,
y tue A*Odenum,”arin.France

BP Ut seul onsal5 rcfh aluff pourSonvainare de

JA GARDIENNE
iF l'ignie d'Assurance sur la Vie

G et contre l'Incondie.

}

a
.

(
i
e

67

va

LONDEEN, ANGLETERRE.
Etablie en 1821.

..810,000,000
19,600,00

107,17

mu dénéranz ROBT 8ERP ur le Canada } Gro,PRAera

J 5 oe St. Mnacrement

ontre en Or
i (POUR MONSIEUR:MA VENDRE

lant $100 rour $75.
———
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A rene? éetta montre an Bureau de

i qui out uxé uneRule foin, Cuves, Neaux
phnipe de Ia Cie +. B.
. + ne desirent en
Eu d'autre et les re-
nu,endentÀ1eurs voi- 

   

 

CA 4, D

Prix Capital $150,000
monseureciilonsLAarrangementsfait
pour les tirages mensuels ct trimestriel
de la Compagnie de Loterie de l'Etat de
la Louisiane, nous gérons el contrô
lons personnellement les tirages nour
mêmes et le tout eat conduit avec
honnêiclé, franchise et bonnefoi, pour
tous les intéressés ; nous aulorisems la
Compagnie à se servir de ce certificat,
avec des facsimile de nos signatures
attachés dans ses annonces.

 

CoMMIBRAIRERS.

Nous, les souxsignés, Banques et Ban
fers, paierons tous les gagnés aua

Foteries delKtat de laLouisiane qui
seront présentés à nos caisses.

J. M. OGLENBY,
Pas, Louisiana National Bask,

PIERRE LANAUX,
Prxs. Brave Narionas Bank,

BALDWIN
Pres. New-OnLmare NarionaL Barx,

CARL XOHN,
Pazxa. Uniox Nariowal Bax.

TTRACTION SANS PRECEDENT !
Pius d'un demi-million distribué

Latorie de l'Etat de ls Louisiane
Incorporée en 188% pour 25 aus par la Légis-

lature pour des fina d'éducation et de chs-
rité,—avec un capital de $1,6N0,100— auquel on
a aiouté un fond de résorve de $550,00u

A.

Ses franchises ont eté reconnues come
3 je intégrante de La conatitutiou actuelle de

, un vote odécembreA, D. 1879.00 '
La seule Loterie qui n été votée et approurée

sar le peup'ed'oucun Etat
Jamas de dias ni de diminution,

Les grands tirages de nombre pair
ont Lou mensuellement, ot tes grande
tirngos trimestriols ont lieu regniit
rement tons ice trois mois, (Mars,
SJutn, Neptembre et Décembre).

EXCELLENTE  OCUANION
FAIRE  FORTUNDY, QUATRI
GRAND TIRAUYE, CLASSE PP. DANS L'A-
Cc MIE DE MUSIQUE DE LA Nou.
VeLLb-GRLEANS, MARDI, 10 nvril
A8nN—215dwe tirage wensuol,

Prix Capital - - $150,000
AVIS—Billots, 810 seulement, demi,

88, ctaquitme, 82, dixifaue St

DE

LISTE DES PRIX

   
 

 

1 PRIX CAPITAL de... $150,000 $150,000
1 GRAND PRIX de... 50,000 50,001
1 GRAND rRIX de...... 2,000 2.006
2 GRANDS PHIX de .... 10,000 20.00
4 GRANDS PRIX de... 5000 10,00
20 prix de - 1000 20,000
oy so 25,000
w 300 Su
a0 20 40,000
su " 100 50000

PRIX APPROXIMATIFS

a prix approximatifs de- to $3000

 
10 do vee. 100 10,000

1,000 prix terminaux de ....... o) ,000

2,179 prix s'élevant à.......000000000 + $535,000

Applicati ns poar taux de clube, etc, doivent
être «dre rfes qu’au bureau de le Compagnie,
Nouvolie-Urléaux
Pour slur amples informations éorivez llsi-

blement en dounant I'sarresse au long.
MANDATS DER PONTE, Mandats d'Ez

vress, vu change sur New-York dans une lettre
o! Billets do banque par Express (à
nos frais] doivent être adressées

2. A. DAUPMIN,
Nouvelle-Orléans, La.

oa A NM. A. DAUPHIN,
Washington D. C.

Adresses los lettres enrégiatrées à
NEW-ORLEANN NATIONAL BANK

New-<brieans, La.

RAPPELEZ-VOUS $3,"xisencs
Beauregard et Early, qui sont chargés dee
tirages, oct ane garantie de bonne foi absolue
et d'intégrité, que les chances sont toutes
&galos ot quo personne ne peat humainement
devinor los numéros gagnants.
RAPPELEZ-VOUS que ie paiement de

tous les ra cat. HARTI PAR
QUATRE BANQUES NATIONALFN de
ia Nouvelle-Orléans et que lee billets sont
signés Jet le président de l'institution, Les
droits de cette institution sont garantis paz
une charte et reconnus par lee plus hautes
court : défies-vous par conséquent de toutes
tmitations on affaires anonymes.
 

La plas Pura, la plus Forts, In Meilleure
NE OONTENANT NI

Alan, Ammonine, Chaux, Phosphates
on antres matières nninibies.

E.W. GILLETT, TORONT XR
Fabr't de Ia * Celebrated Royal Yeast Cakes.’
 

 

BOIS DE SCIAGE, BOIS DR CEARPENTE

PORTEN, OHARNNIS, ETC.

-— OURS —

T. Prefontaine
Coin des rues VINET et CANAL,

8TE CUNEGONDE.
Tient toujours an assortiment de toutes sortes
fo bou bruts et prérarés, , thes
Meulnres, ‘“ Claboard ‘’, Bardeaux ato, à des
rix défiant toute compétition.
Propriétaire du Moutin à Blanchir, à Em-
onvetor et à garer
Un adchoir à bois träs mniraant,

Les Gateaux Français
=; PARRIQUES FAR LA :——

MONTREAL BISCUIT CO.
BONT MAGNIFIQUES.

M" Feanyez-jen votre épialer las vend,

CASTOR-FLUID!
On devrait se servir pour les cheveux de

cette préparation deliciouse et rafratohissmnte.
Bile entretient le scatpe en bonneranté, em-

© les peaux mortes et excite Ia pousse
xoellent article de teilette pour la chevelure,

in le pour les families, 35 oents la

 

 bouteille.
H Y R.GRAY

1rueLaurent.
1an-2f :| ve Gauthier.

 
Ce qui suit a paru dans notre

édition .. mili hier.
 

Comité des ARARONS

EsTIMÉS roun 1888 89,

 

Causerie agricole
DES LABOURN

Des labours en billons.— On dit
qu'un champ est lstouré on bil-
lons lorsque los planches sont très
étroites ot par couséquent très
bombéos. ;
Cependant le mot billon s'appli-

que en général su labouragre en
planches plus ou moins large ot
plus ou moins longues. Le billon,
on cffot, se compose de plusieurs
sillons ou tranches do terre levéos
par ls charrue.
Ily à des billona plats, c'est lo

labour on planches dont nous avons
parlé, ot dos billons bombés, Ceux
qui sont plats conviennent sux
terrains soos ot légors, qui n'ont
jamais à souffrir d'un oxcès d’eau ;
coux qui sont bombés couviennent
aux terrains argileux ot humides,
parce quo su moment dus grandes
pluies, l’eau qui tombe no séjourne
us et ruisselle de chaquo côté des
illons comme sur ls ponte d’un

toit.
La division d’un terrain on bil-

lons ou planches, offre de grands
svantuges mais quolquefois aussi
des inconvénients, Duanu les sols
légers ou brilunts, los raios ou
rigolos qui séparent les billons,
permettent à l'air de circuler libre-
mont parmi los récoltes élovées,
ot cuci mérite considération. Dans
les sols argileux ot humidos, lo
même avantage no représente, plus
un socond qui consiste à fucilitor
l'écoulement des esux pluviales ;
aussi le billouuage est-il do toute
nécossité dans ce cas, Quant aux
inconvénients ils tionnont à la
forme bombée.

Si vous bombez unbilion en terre
sèche, roit calcaire, hoit sixblon-
nouse, ls crète du billon donners
de bosux produits, tandis quo les
côtés n’en donneront quo de mé-
dioore. Si vous bombez trop la
torre urgileuxe, c'est-à-dire si vous
élevez par trop lu Grète des bitlons,
vous surez do l’ombre zurl’un des
revers du billon, tandis quo le s0-
leil éoluirora l'uutre revers, et il en
résulters nécessairemont une vé-
gétation inégale. Coci ost à crain-
dre surtout lorsque los billons so
dirigout du Nord au midi.
Des considérations qui précè-

dent, nous tirons les conclusions
suivantos:
Le partage des terres en billon

est avantageux duns tous les puys
ot toutes les fois que vous avez af-
fairo à des plantes qui ont plus de
trois pieds de bautour, car il s’éta.
blit dans los raios do réparation
des courants d'air très utiles à lu
végétation,

Lorsqu'il s’agit, au contraire, do
végétaux pou élovés ot de terrains
recs, le billonnage n’ost pas néces-
sairo.

Si dans ces mêmes terrains 5608,
vous duvez semer ou du froment
ou du roigle, vous ferez bien de
billonnor, mais vous ne bomberez
point vos sillons ot pourrez donner
À chaoun d'eux une largour do
quinze à dix-huit pieds,
Dans es torruins humides, argi-

loux, marécsgeux, que los plantes
à somer soieut de grande ou de
courte taille, peu importe, les bil-
lons sont d'une extrême utilité, ot
les moins larges seront les moil-
leurs,
Plus les billons eont étroite, plus

vous avez de raies, plus vous avez
de voies d'écoalement pour les
eaux, par conséquent, plus onfin
vous établissez do courants d’air
qui vaporisent l'excès d'humidité
du sol et favorisent la croissance
do végétaux qui soraient, sans cola
ou étouffés ou étiolés.
Dans ces mêmes torrains hu-

mides, les billons, su lieu d'être
plats comme duns los terrains secs,
doivont être bombés, afin que los
osux pluvislos n'y séjournent

point. Do là encore la nécessité
dof billons étroits qui pormottont
do bomber légèrement, tandis
qu'avoc dos bilions larges, vous
êtes forcés do formor des crêtos
élovéos, sfin do donner de la pante.
D'où il résulte que souvent un des
revors ost éclairé par lo soleil, tan-
dis que l'autro se trouve ombré.

Enfin, autant quo possible, les
bilions doivent aller du levant au
couchant, de façon que la lumière
du soleil 56 répartisse convenéble-
ment sur toutes les faces,
 

Quartier Hochelagn

Hier aprè--midi, devant l’honorable
juge Wurtele, les plaidoiriea ont été en-
rendus sur le quo tearranto de Favreau

La question en litige est
de ravôir wi l’échevin Gauthier à les
qual'fications financières requises pour
occuper Un siège dans le conseil de
ville. M. Corneliier, C. R., avocat du
requérant prétend que l'évaluation mu-
nicipale de la propriété sur la.;uelle le
défendeur re qualifie ert de $4,500,
atlectéa par nue hypothèque de $9.200.
Le défendeur, par M. Lsfontaiue, plaide
que cette hypothèque porte en même
temps eur une autre propriété qu'il

dda 4 la campagne, valsnt $10,000,
aizrant un découvert suffi-ant sur en
propriété de ville que l’on prétend
n’être affectée que coliatéraleméht. M.
Cornellier réplique en disant que l’hy-
pothéque &tant indivisible, la garantie
Collaiërale affecte la propnétds tout
comme J’hypothèque principsle. La
cause à ôté prise en délibéré.

Le Graud Tronc

Rapport du trafic du Grand Tronc
pour ln semaine finissant ‘e 10 mars :

1888 1887
Passagers.......... & 98.673 $102,163
Fret..….….…........... 214915 263,046

.. $313,488 $354,209

1888. $40,721

 

Total........

Dimirution...

 

Précantions

La précaution étant la mère de la
sûreté, faites urage de l’Eau St. Léon,
pour éviter toutes les maladies.

E. Masricotts et Frère, A17 rue Sainte
Elizabeth, Téléphone 810a.

En gros et en détail.
 
 

L'Enfant pleure, Il veut son Castorla. 

Saleires....... a... 78.000
Audi . nou enocore

fixé, minimum. ........ vee 1500
Marimum..... sans. 0 son nssccs 2,900
Doponron légales— Déboursés

upéoiaux jurqu'à cette date
y compris le Trèsaiment de
caures

Pandaare terre 100,5
Débournes de l'avocat de la 1,60

cité 500 o.llections,........
Ewolumouts de shérif, régis-

1,200
500

—],490$99

  traire ot autres...
Comptes de 1 otaires

Emoluments comnissaires des
inoo: dies ..

Assursuoes....
Reotes funcidres
Voitarge
#lestions municipales  ......
Eotretien des prisonniers.....
Ponde de- Hâtisson et aus jurés.
Collège MeGill.
Téléphones...

carsacsous os

 

    

  
Balie d'exer-

cice.. …. 64,500
——-— 756,000 à 6 oJu

Emprunt

Abattoirs..... 300,000
8,231,000 A 4 ol0

Obligatinne St
esn-Bite... 35,000

Ob igst-onaio-
obelugu 90,000

141,240

125,900 & 7 olo
65,000 à6 070

8,750
tions St
i 3.0)

Obl
Cabrie

Valours enr>-
ciatréés 7oJo

» termne.....
Valeur» enre

tréos 60j0
termo ....

Valeur- enre-
gistr# os 5oto
ateme....

Storlinæ bojo
1873 em-

per

bolo
m=

pruet tel
, qu’estimé-
Sterling Solo
1879 em-
prunt tel
qu estimé. -

A7Tolo 52,150

Ato 40,764

a bolo

proot
cedule . £3265

Bterlin
1 STE

44,585

12,360

£93,520 à 9400445 190,57

D’après les chiffres donnes par M.
B ack, on eat dispo-é À dépenser cette
nonee $26,000 de plua que Pan dernier,
Lu balunce restée en caisse l’an dernier.
plus Je total qu'on est dispnsñ À dépeu-
+ er cette année égalent $1,965,000.

Préfet.
A une asemblée des mmairen de toutes

les municipalités sous le contrôle du
conveil du comté d’Hochelags, tenue
au Mechanics’ Hall Institate, rne St.
Jacques, on à procédé a l’election du
préfet du comté et du recrétaire du
conteil. Tous le» aires étaient paé-
cents M Pierre Claude a #té élu pré-
fetet M Cha M.B. Prenoveau réélu,
pour la quatrième fois, Aecrétaire du
conseil de cormmté.

DEPECHES do la NUIT ot DU MATIN

CANADA.
Notende Manitoba

Winnipec-15—La chambre ne s’est
pas rénnie nujour hui, faute de quo-
rom. L’Orsteur Gla-s ayant constaté
qu’il n’y avoit que 13 membres, a déci-
dé que l’on ne proo-derait pas À la dé-
pêche des affaires. On croit même qu’il
n'y aura pas de réances avant le retour
prochain de M.Greenway,

—Un conducteur du nom de Edouard
Muaroe, de la compagnie du Pacifique,
s’est grièvement blessé, en tombant
entre les chare ; les parents du malheu-
reux bleasé demeurent A Winnipeg.
— Quatre trains rapides de pa-sagers

ront srrivés de l'Ent, avec un person
vel trés.coneidérable. Ce sont ler pre
miers qui roient migualés depuis ven-
dredi. Malgré les retards causés par la
neige, les pasragers parlent, avec le
plue grand éloge, de ja conduite den
offi sierr de la c inpagnie qui a dietri-
bué gratis des provisions de bouche aux
voyageurs retardés. Son Excellence le
Marquis de Lonsdale était au nombre
des passagers.

—La compagnie aes hypothèques de
Manitoba a abandonné l’idée de former
une compagnie, afin de conserver les
terres de Manitoba qui sont tombées au
pouvoir de la compagnie. Un versement
d’un lous sur chacune des parts sers
demandé.

—II paraît que la vente des fourrnres
de in compaguie de la Baie d'Hudson
ne montait hier à 30 pour cent. La
quantité vendue est de beancoup plus
graude que l'an dernier À pareille
poque.

Parlement de In Nonvelle-Ecomse
Halitax, 156 — Un annonce sujour-

d’hui à la légielature provinciale que
l’hon Premier, M. Fiedling, à pacsé une
résolution qui tend À abolir le conse:l
législatif À la clôture du parlement
actuel.
Fanfrailtes de l’hon M. Plnmb

Niagara 15—Les funérailles du réna-
teur Plumb ‘ont eu lieu ici avec un
éclat tel que l’on n’en à jamais vu de
semblable depuis bien longtemps.

ETATS-UNIN

LA question du drapeen

New York, 15—Le maire Hewitt a
annoncé cette après-midi qu’il ne per-
mettrait aux Irlandais de hie-er
leur pavillon samedi prochain, au den
eus de l’hôtel-de-ville. Il verra à ce que
le pavillon américain ondoie av dersus
de l’édifice en l’houneur de Ja St. Pa-
trice, mais il n’a pas arrêté d’opinion
fixe au cujot des drapeaux Étrangers et
surtout lorsqu'ou voudra célébrer quel-
qu’événement qui à trait à l’histoire et
au progrès de la république améri-
caine,
 

Dane un café,
Deux consommateurs sont sur le

point de ae manger le nez,
—Vous m'avez bousculé, monsieur,

vous m’avez defoncé mon chapeau.
Vous êtes un...
—T'est une affaire que vous me cher-

chez, monsieur ?
—Pourquoi pas ! Je aui8 voyageur de

commerce.

 

Qoup de fem

Impoeanible d’acheter de belles et bon-
nes fourrurea à meilleur marché qu’à
ls grande maison

Ces D&ssarpixs & Cie
No 1837 rue Ste. Catherine.

Aux 3 Chevreuils,

 

Dans un ministère.
Le minietre dépouille son courrier,

On ne rollicite plus, on remercie» té-
moin, ce fragment de lettre:
“Maintennat que j’ai la croix, royez

assuré, monsieur le ministre, que je
ferai tout pour ln mériter.”

LA POLDRE
IMPERIALE.

—
_
—
— 

A Rome

La 26 février dernier, un des ecclé.
sinstiques canadiens qui font actuelle-
mentleurs étudex canoniques & Rome,
M. Wilfrid Deguire à été consacré pré.
tre an coliége romain.
Le nouveau lévite célêbre +a pre-

mière messe dans le collège même de la
propagaude, À l’autel des Rois Mages.

l'abbé Wilfrid Deguire, qui eat à
Rowe depuis quelques années, est le
fils de M. Jédéon Deguire, marchand
de Bte-Justine de Newton.

 

Gostran rencontre Gaston, il à l'air
tout savré: .
—Tu esis que je me marie, duns

quinze jours, ca vera fini.
-—Mais On ne se marie pas en ca

rême.
=—=Si, par esprit de pénitence.

 

—Succès toujours croissant de notre
préparation pour faire tomber les poils
foileta des joiis minois. $l et $2 la
boite. Préparation toujours en waives

ur teindre les cheveux et la burbe.
n leur rendra leur couleur naturelle.

Rouxselures et tuches du virage en-
levées radicalement par notre dernière
préparation.
Le public qui connalt «i honorable.

ment le maison de Mme Desmarais
Lacroix, nù depuis 28 annnées ses cures
n’ont ête qu’une suite de auccès prodi-
gieux st une longue sérin de triomphee,
est prévenu de re méfier de Ce tas de
charlataue, d’etffrontés qui, à roa de
grouse cairse, vous mentent en prôten-
ant gaërir toutes maladies avec un ou

deux remèdes patentès.
La pateute ne garantit pas l’etlica-

cité du remède,
Noe milliers de curea merveilleuses,

voilà rotre patente, Nous avons den
remèêdss pour chaque maladie, nurnë-
rotés et étiquetés par centaine avec la
mmarque de ls maison enregistrée par le
gouvernement.  Mefiez-voun de cer
energumènes imposieurs, ve révaut
que votre bourse au prix de votre
santé ! Avaler un remède demunde à
réfléchir, car peut-être croyant vour
querir vous activez le développement
e malsdien latentes et ruinez jamais

votre constitution,  Adressez-vour
toujours & une honorable mui~on, où,
Comme chez moi, tn long passe de
travail, des milliers de certificat-
peuvent prouver les soine minutieu>
Avec lexquels nos remèdes sont prèpe-
rêes, leur pureté et leur eflivacité.

Mur DrSMARAIS-LAOHUIX,

1263 rues Mignonne coin de ls rue
22d —1d. Rainte Klizaheth, Montréni.

36.00 comptant pour

un magnifique Net de

Chambre en vieux hêéne

solidegrande glace dou-

ble, ouvrage garantie de

première clause.

Wm KING & CIE,
2i-16m 632 rue Craig.
 

 

Chocolat & Cacao

Tins depuis longlemps par

age clientèle Ro sa supériorité

saute à tous les Y eux

En Vente Partout

VIANDES
ENCONSERVES CÉLÈBRENS

DAMOUR
Bœuf en conserve (Corned Beef), on boîtes

1 1h, 2 1be, 4 1be., 6 lbs. et 14 1be.

Langues de boul.6j à
gues urd)aûner.

bœufsèch . fiaché.
Magnifique tête en fromage.

Pirds de cochons désossés.
Vendn en grow par

L. Chaput Fils & Cie, Caverhil), Huges a Cie
DU. Heton, Hudon, Hébert & Cre.
Lookerby Bros, J. A. Mathew ona Ce
N. Quintal, Fils & Cie. Hansom, Forbes & Cie.

Toes, Wilson & Cie.
Achetez la fameus«o (irasise Armour et le

Lard désossés de Morgan (SHORT CUT CLEAR

 

PORK).

JAMES ALLEN
AGENT,

8, Rue St. Ntcholins, Montréal.

ARMOUR & CO,
CHIC>60.
 

 

La Santé avant tout!
Maladie dite avne d'œil
Examen et Consultation Gratis

Nous recevons ls clientèle de 9 hrs a.1n, à
heures 5. m. Aucun débit le dimanche.

CERTIFICAT
M. Antoine Barideau, demeurant. 30! rue

Bosudry.—Je certifie que ma petitfi lo, grrese
et bien portante, est tout d’un nouvenue à dé-
rérir, >uite d'une inflammation de cerveau et
ea poumons. Elle uss remèdes sur remèdes,

prescrits par nombre de bons médecine, sane
aucun bon résultat. Au contraire, plus elle en
prenait, plue elle dépérissait, plus alle futblis-
fait et devenait méconnalssable ...queiques
jours plus tard elle n’était plus qu’unsq elette
our parents, l'Ame nuvré«, le cœur brisé,

nllâimes en droier ressort visiter ia célèbre
Mwe Dosmarais Lacroix, si honorab'ement
ownnue ici et & 'étranger pr ses nombrouses
cures qui sisppollent légion ot qui ont tou ours
été ai oxtraordinaires, n'usant que des herbes
et des racines sauvages dans son remèdes. Elle
était abrento, et nous rencortrAmes sun digne
fils qui marche déjà à ri grands pas sur ses
traces, Voyant l'enfant, il reconnut au coup
d'œil le di-gnostique de #a maladie et # na per-
dro une minute ontreurit le cas en lui donnant
de ses roinèdes. II était terspe. an profonde et
savante connnissanoo de ces imsladies d'enfants
lui fi reconnaitre que la mienne se inournit, la

uvre el chétive créature so mourait dans los
ras do aa wére, ia mort se lissit sur tous xes

traits, les dou devenalent vitreux, Ia gor
rAlait, ot déj\ toutes les extrémités se roru
diseniont, un m le, croylona-nous, reul pou
vait Ia rauver! Apréa lo premier rembde adini-
nistré, la œurge so déocontracta, les lèvres ro
rourrirent, les poumons reprirent leurs fonc-
tions, son teint se recolorn, 268 Lraita contrao
tés par 1s drulonr reprirent leur séuérité, et
l'enfant s’endurmit Te is remnines aprè-, elle
était radicalement guérie, plus xrasse que
5 , nour souriant aveo les couleurs du
rintempe, les roses de feu sur ses joues. M.

Pacroix. qui sut lutter onntre les Parques et
sauver mon enfant de Ia more, qu sut la lui
disputor au dernier moment, est digne dentre
profonde et éterneile roconnaiesance. Quoique
Connalssant sa modeatio, le devotr 1u’imporo dè
dire publiquement à hauto voix et proclamer in
3010 à: le bonheurqu'il noua à roudus en gardant
notre enfant au milieu de nous. Ses études
»pprofondies des herbos ot des racines, ses lar-

connaissanoos en botanique n’ont qu’un
ut: Soulager ot guérir duns (à possibilité ses

senbinbles. Dévouement et sacrifice pour
faire du bien À son prochain, l'humanité rouf-
{rante. Voll. sm devise, tels sont quelques
unes de son qualités.
A Montréal, en foi de quoi, je donne ce pré

sont certifiont, daté de ce Jour, le 16 fav, 1855
ANTOINK BARIDEAU,

A Monsieur A. E, LACHOLNCeeteonsieur A. EK, I, 1
Buccesseur de Mme D'EBMARAIS

beth. Mo 63 rue Mignonne, coin de 1a Ste Klisa-
|b Smtr: © TS ES

 

ON DEMANDE
A ACHETER UNE

PETITE FERME
PRES DE LA VILLE

 

Donnez bien l'adresse au

complet, les détails particu-

liers et le prix d'achatà

V, B. P. Boite, 1784.
li-l5em

—-AUX—

HOMMES FAIBLES.
Bouffrant des suites d'exoès, débilité nerveuse,
vertes do vigueur, ste., j'enverral, FRANCO,
un traité important, contenant toutes les ins-
tructious pour une guerison. C'est un magui-
fiquo ouvraze qui dovrait être [u par tont
homme nerveux et faibie Adressez

Prof. F.C. Fowler, Moodus, Conn.
 

 

DES TRAINS LAISSENT MONTREAL A:—
8 10 A.M— tt Traln rapide your Derthier

ville, Louiseville, is-Rivières,
Quebec. sto.
8 45AM Expres du jour pour Ht

. Jean, Farnham, Newport, Man-
chester, Nashua, Boston, Portland et autres
endroits de la Nouvelle-Angleterre, vik Boston
et Montréa) Air Line.
9 O A,M.— § Expres rapide pour Le-

. chute. Sta. Thérdss. Ottawa, eto.
AM, li Expres da jour pour Brock-9.10 Allsmiths PaisEien. Peter

boro, Toronto, ete.
3 00 P.M.—Traln local pour te. Thérèse

3 30 P,M.— t! Dimanche seulement. Ex-
+ res lvoni pour Troir-Kivières, Ba-

tea: , Qué

4.30
wa, oto

4 45 P. M.-—Express local pour Nt. Jean,
Parobam, Buttes, Newport et

SpringiekL
5 00 P.M.-—-Local pour Joliette, 5t, Pélia

. de ’ajois, Trois-Rivières et routes
‘es stations intermAdinires,

,» oto.

P.M.—Expres local pour Ste. Thé-
rése, Lachuts, Buckingham, Orta-

in

5.20Taihnehow
5.3 P.Y..—Pour les embrunshementa de

Ste. Thérèse et Su, Jérôme, St. Lit
at Bt, Bustache
7 45 P.M.—1 à Express de nuit pour St

. Jean, Farnham, Newport, “ononrd
Manchester, Nashua, Lowell,
Nonvelle-Anglererre,
8 20 P,M.—: Ezprose du PaciBque wu

. Ottawa, Winnt Vancouver, Vie
torua et tous les poiots su Nord-Ouest ot sur
les côtes du Pacifane

ton et la

8 30 P.M.— tii Xpress de l’Ouest pour
. Smiths Falls. Kingston, Peterhoru,

Toronto, Ower Sound, St. Thomas, Loudor.
Uétroit, Chicago et tous les points dans Op-
taric et le Etats de l'Oue-t.
10 00 PM. — : Exprese ds nuit pour

. Trois-Rivières, Québec ot tous le
{gatasur I’lnteronionial et dans les Provinces

times.
+ Tous les joars, y compris ie dimanche. Le

«utres trains se partent que les jours de re
‘uaine.

* Thara parloir et dortoir eur les trains ainsi
4.

Agent de la douane des Etate-Uni à la gare
ur exauiDe Je bagage en destination de
tats-Unts.

Bureaux pre Cachat des Billets,
B18 «tt 52%, rue Sl. Jaoynes.

Hotels Balmoral ot Windsor, et » ia station du
CarréDalhousie.

ALETTS
POWDERE
&

99 POUR CEN

 

  +
io plas Por, je plus Fort, le Meilleur

 

Prêt à mettre en ua en aucune quantité
pour Énire le eavon, la ive Désintectar et
das oent nuitos cas. Nne boîte équivaut à
4) Livres de Sal Soda.
En vente choz tous les éviciors nt pharma

ciens
E. W. GILLETT. Toronto.
 

Les seaux en pulpe de
E B. EDDY sont recom-
mandé. pour étre a 1°¢
preuve de l'ardeur de In
chalsur. H. A. NELSON
& FILS, Agents.

AVIS SPECIAL.
Nous venona de finir de fairs inventaire et

avons mis de oôté un grand lot de ma-chandi
rer dans chaque ligne en entrepst depuis un
an ot plus.el les avons marqués à wuiliévrix .
vous Pracgurerons ators une vente 4 meilleurs
marché qu'aucune de celies qui ont ou lien
epuis 44 ans des marchandises que nus ne

nous Dropaonspas de garder l'année prochaine
étant déterminés de continuer à améliorer le
Emnre ét lu qualité de non marchandises jus-
qu'd oe que nous jons un des plus beaux
assor:iments de meubles de -alon axiled diver,
de bibliothèque et da ménago en général qu'il y
ait dans la l'aissance. et cette vente a bon
marché se continuera ju-qu'au QUINZE
MARS, tetnps où Né marchandives de prin-
teusps seront prêtes à être exhibtos lannos
tælbos d'échantillons. Ces mar-handises ne
sont par endomnug<os, mais vont dans les
styles de l’année dernière at conatituerout un
marché avantageux ponr tous coux qui assis
terunt A notre vente À bot: marché. Nocrema-
gnifigue rcock réeuiser a toujours été marmué
à des priv s: bas qu'il n'y aurs sucune rédue-
tion, IAs on socordora ue com-te de 10p e
au lieu d? 5 p. c. dans notre tock régulier

stock de caoiti« prix sera clairement mar
qué aveo de étiquettes À Chiffres rouges indi-
quant les jirix ot sortant en même tempa À les
11-tinguer du stick régulier, .
Notre vente à bon marché commence LUNDI

ie 6 FEVHIERK au plus ancien entrepot de
meubles de la ville.

OWEN McGARVEY & FILS
149. ANSE +t 1SH3

Rue Notre-Dame, coin ruo MoGill.
Ino-4j

 

 

TRUDEL, CHARBONNEAU & LAMOTHE
AVOCATS

85, Rue St, Jacquon
Bolte 1748 Br. de Poste, | Téléphone, No.

L'Hox. P. X. A. Tavpar, O.R.,
Sir Owiswonwman, Qressvr Lauorae.
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Bloc-Notes de Bureau
Couverture, papier buvard, imprimée avec

nom : PkRFrECTION.
Papier blane ligné.

NO. 1890, do 80 feuijllets, format 5x8. Prix: 120
No. 180, doo * * Bal0, Me
Couverture, papier fort avoo feuille parlor

buvard, imprimée avec nom : Cxowx.
Papier toile, mince, ligné ou unk

No 1342, de 96 fouillets, format 5x8. Prix:
No 1442, aeÿ Rao, *

Papier-toile, épais, licné où ani.
No 1388, de 96, feuillets, format 6x8. Prix: ZX
Noll, dows “8210 "Me
BLOC-N TES, PANS COUVERTURK, PAPIKR

ONDINAIRR, de À feuillets, dans tous les for-
meta ot variant dens les prix de 3 centins A 16
centine chacun.
N. B.—Une collection d'échantillons de 12

imodates différents sera adressée, sur récoption
e $1.00. articles sont en vente à Ja

tibrairie.
J. B. ROLLAND &k FILS,

6 à 14, rue Snint-Vincent, Montréal.
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PROPRIETES A VENDRE

Toutes les personne: qui désirent acheter des
vropriétés devriient s'abonner au Pwix Cou-
RAXT $2.0 par vnnée) qui publie chaque se
MA1*.0 tu lista da toutes les « roprictes à Von
à Montréal suit’ per te shénf, soit par oocan
public, ot toutes ventes aorégistrées la se-
maine pr lente, avoc les numéros des rues,
es ir.a onte, ete. 

Les ] Belles de Nuit

CONTE DE BRETACNE

 

(68)

(Suite)

Dars la nuit de la Saint-Louis, Robert et Poutalès, après avoir
mis tour à tour en usage auprès de lui les menaces et les promes-
ses, avaient lenfin frappé le grand coup. On avait exhibé les papiers
enlevés par Cyprienne et Diane à maître Lehivain et reconquis
par Bibandier. C'était das faux ; Reué avait contrefaitl'écriture de
son frère et fabriqué de prétendus pouvoirs, à l’effet de vendre le
patrimoine indivis. Le véritable instigateur de ces actes crimi-
nels était bien maître Protais Lehivain, poussé lui-mème par
Robert et Poutalès ; mais la justice ne connaît que le coupable de
ai
C'était la main de René qui avait tracé les fausses signatures; il

dut céder.
IL n’avait plus, désormais, un pouce de terre en sa possession
—Cornme monsieur le vicomte peut le penser, reprit Macrocé-

phale en grimaçant un doucereux sourire, je me suis mis en
quatre pour le lirer de là; mais où il n’y plus rien, on ne peut
rien faire; mes efforts dévoués n'ont abouti qu'à obtenir un delai
vonvenable.
—Quel délai ? demanda Peuhoël, qui n'avait pas encore pronon-

cé une parole.
—Grâce à moi. répliqua Macrocéphale, monsieur le vicomte aura

une heure pour faire ses petits préparatifs de départ.
René fit un geste d'indignation
—Permettez ! reprit l'homme de loi, je ferai observer respec-

tueusement à monsieur le vicomte que le matioir à été vendu avec
tout ce qu'il contenait. Eu conségnence, comme monsieur le vi-
comte ne peut rien emporter du tout, uue heure lui suffira pour
arrager ses petites rffaires.

Macrocéphale avait beau prendre un air humble et contrit, la
joie méchante qu'il éprouvait à remplir ce message perçait malgré
lui sousson masque.
—Sortez ! dit René.
.—Que mousieur le vicomte veuille bien pardonner si je n’obéis à

l'instant mème, comme c’est mon devoir, mais je n'ai pas achevé
ma comuuvssion. La personne qui m'envoie Vers monsieur le
vicomte désire le voir s’établir à bonne distance de la comuns de
G'énar pour éviter la chance de conflits regrettabl>s. Je suis consé-
quemrneut chargé de notifier à monsieur le vicomte que tout fer.
mier de Penhoët ou de Pontales [ni lui ouvrirait la porte de sa
maison serait immédiatement congedie. Monsieur le vicomte est
trop généreux pour exposer de pauvres diables,
» —Sortez! répéta Peuhoël, dons la patience était évidemment à
out.
Comme ses sourcils s° fronçaient, maître Lehivain eut peur. Il

témoigna une dernière fois son jésir de se faire hacher en mille
pices pour le service de monsieur le vicomts et gagna la pore à
r«culons, en saluant, à chaque pas qu'il faisait, jusqu'à terre.

II se rendit chez l'oncle Jean pour lui répéter sa no'ifi ation.
Penhoër, reste seul, demeura un instant anéanti sous le coup qui

le fraspait, Il avait jus que -là fermé les yeux volontairement pour
1e point voir les conséquences de sa ruine. Au bout de quelques
minutes, une colére sourde tit place à l'abattement qui l'ascablait.
Un amer sourire éclaira son visage morns. Il venait de songer à
Marthe.

Il se leva.
—C’est elle, murmura-til, c'est elle qui est cause de tout! Je

svis le maître pendant une heure encore, J'ai le temps de me
venger.
Cr fut alors qu'il se rendit dans la chambre de Blanche.
Daus le salon, Jean de Penhodi soutenait togrurs Mirihe qui

avait repris ses seus, mais qui restait sous le puids d’un accab:e-
ment insurmontable.

—-Îl faut retrouver des forces, Marthe, disait le vieillar1, car vos
épreuves ne sont pas fimes Le malh-ur est desceuda sur notre
maison. Et quoi qu'’ait pu faire Rene, votre mari, vous devez l'aider,
Marthe, et ie consoier dans sa détresse.
Avant que Jean de Penhoël pût s'expliquer davantage, la pen-

dule sonna onze heures de nuit. Le timbre aign «Lt <ondre sembla
produire sur René le mèmeeffet que si une main rude avai sécoué
brusquement son sommeil. ll tic effort pour se redresser et appuya
os deux mains sur le parquet où naguère :l s'étenlait tout de sou
ong.
—Onze heure ! mnrmura t-il saus manifesté la moindre souve-

nir de ce qui s'était passé Que d-vais-js donc faire À onze heures?
L'oncle Jean ne le savait que trop. Il ouvrit la bouche pour ré-

vondre, mais le cœur lui manqua.
René regardait tout autour de lui.
—-Cetie salle est Den granie maintenant, murmara-t il autre-

fois, elle paraissait plus petite; alors que nous etions tous en-
semble...

Il se prit à compter -ir ses doigts avec lentenr.
---Vincent, dit-il. Diane et Cyprienne, vos trois enfants, notre

oncle; Blanche de Ponhoël, Roger, notre fils d’atoption... puis.
Robert de Blois ajouta-t-il @1 parlant plus bas... pourquai uous
ont-ils quittes tous ensemble ?

I! s'interrompit, et son corps ent un frémissement.
—Oh; fit-11 en un long soupir, voilà que je me rappelle !
lise leva Son ivresse réceule avait laissé peu de traces. T1 y

avail en ce moment sur son son visage pdit un reste de noblesse.
—Je me souviens, reprital: c'est I'heure on Penhodl doit quitter

pour jamais la maison de son père !
Marthe demeurait immobile et froide Cos émotions tristes.

mais calmes, étaient trop au-dessous des ansoisses, qui l’avaient
brisée. L'oncle Jean, au contraire, était aff cié profondement.
—Je suis bien vieux, pensa-t it tout haat, et jo croyais mourir avant de voir cela. Allons mon neveu, C‘h-ure est sounée ! Que

Dieu vous donne ie courage de ce derni-r sacrifice !
René fit un pas vers la porte, mais su tÂte. qui se dressait avec

fierté, se courba d nouveau, I veu it de heurter du pied les dè-
bris de ce Cadre brisé qui contenut nagnère le portrait du fits de
de leuhoël.
Son regard timide et inquiet g'issa jus qu'à Marthe.
—Si du moins où m'aimait! pronouça-t1l avec désespoir.
Marthe se leva enflu et se rapprocha de lui.
— René, dit elle, tant que vous ne me chasserez pas, je resterai

près de vous... et je vous aimerai.
Ge dernier mot tomba de sa bmrche avec effort. Élle sonzeait à

sa tille, Elle se tenait les yeux balssés, auprès de Penhoël qui la
contemplait en silence.
—On! Marthe! Marthe !

voulu !…
ll se tourna vers l'oncle Jean et lui montra du doigt les deux

“pées,
—Merci, dit-il seulement.
Puis il se dirigea vers la porte du salon.
Le vieillard et Marthe le suivaient.
Ils traversèrent eusemble le corridor désert. Ils descendirent

ensemble le grand escalier, où personne ne vint croiser leur route.
De plus en plus, le manoir semblait abandonné.
Ou aurait pu les voir marcher tous les trois en silance le long

des allées du jardin.
L'oorle Jean ouvrit Ia porta (ui donnait sur le dehors. Il sortit;

Marthe enfit autant. —Penboël hésita au moment da franchir le
seuil.
—Du courage, mou neveu, dit la douce voix de l'oncle Jean:

Dieu aura pitié de nous
Penhoël mit ses deux mains sur son visag® et sortit sans jeter un

regard en arrière.
À peine avait-il passé le seuil, que la porte poussée par une invi-

sible main, se ferma rudement sur lui.
M. Blaise et Bibandier étaient sortis d'un buisson voisin et riaient,

les bons garçons, du meilleur de leur carur.

murmura-t-1l enfln, si vous aviez

(A continuer)
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L'alfaire du 30 Octobre,
Procès du détective Fahey.
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5. personnalité de Wilson!

Détails complets nur 10e 1‘ mulçunices

Le Curivore populuire n’est pas en-
Gore Bmtirtaite et tous les Inatios une
luule tasses conriderable etstionne aux
wborda du palais de Juntice pour sein
ter & l’arrivée drm celectives Nüuegele,
Fahey et de lva-gardien de is paix,
Bureau, Cz muni u encure wmewe villa:
ence de curieux. Le peupie ne n'est
jurnais (ant amueë ct Ga prowetde i's.
murer eucure pendant 16 juure. Un eujr
plement su carnaval!
Dans is emilie d'auiieucr ceux qui

Out pu avoir des riége« n'étaient Feudur
unc heure d'avance, Îl y a plus Sens
pre cement que pour Vue premiâtre d'e-

1u Cytulque. Po miuule eu unnute
fs foule devieut plus couspacie jurqu’a
Ce qu'entin touten les bleues ne Cuu-
fou laut, l’air n'elubra-e et devieut 10-
autli-aot.
A dix heures et quart le Juge pre nel

vou miège et le jury “Waut wppcle l'an“:
tiun des teuiolne ceonineute.
Sur le Lune de ls defeuxe Ou r-

marque MM. Nt, Pierre, Sc. Jews, Gos
ben-ky ev Burry, et sur celus de ls cou-
roune MM Greensbields et Geoifriou.

LEN SACS

Nakcisek POLLENDER, Sent de police
de In cite de Monreal, “tait Lu service
de lu force en uvvembre dernier. ll
jure qu'il reconuait le rucs que l’uu
lui montre. li ien à vus pour is pee-
mière (vis au poste de pulice de in rue
Outario. ll dut ensuite: Ou me lee 6
donauta pour les emporter au po-te Cen-
tral. Je leo at donues & uu homuie de
po icr, Paquin, qui len a portés pour
wor. Clewit le 6 novemure dernier
C'est ie vergeut Auger, qui me les a
donnés. Il en avait 29.
La défeuxe drclare qu’elle n’a pas de

question & poser au Lemoin (ut Me re-
ure.

BUREAL KT NARGKLR

Marcus ALex , employé du Vermont
Centrat, dit: Men fonctions consistent
à voir au départ des trainedu Vermont
Central À la gare Bonaventyge. Je me
tiens & Ia gaie de TA À À à M, et de 2à
heures à pan. Je we rappelle du
vol au Graud Trooc, le 30 ovcwlire.
J'en ui entendu parler le matin du 3L.

J'étais dane ls gare le jour du vol de
Z} à 4.20 p.tu. .
Je connaie le privounier.
Le té1moin ent confronté enruite Avec

Bureau et Nengelé et les reconnait très
ien.
Quand je vuis arrivé à la gare A 2}

heures, le dimanche du vol, j'ai vu
Fahey, Naegeld et Bureau duns le
dé

. Be tenaient-ils ensemble ?
K. Qui.
Q. A quelle distauce de la voile?
HK. Six pieds,
Q. Avez-vous parlé aux détectives ?
IR. Ngegeld 1's appelé wu moment

où fe passais près de lui. Je lui ai
rlé,

re De cet endroit pouviez-vous voir
la Li de la volte!

Non.
Q Combien da temps êtes-vous de

meuré avec eux ?
R. Eavirou 15 minutes. Je auis allé

enauite aux chars du Vermoat Central.
Fahey et Naegelé sont partis avant moi,
en ee dirigeant vera la rue St Jmoques.
Bureau est demeuré là et il a eu une
converration avec Naegeld avant que
Celui-ci se fut Aloiguê.
Q. Où était Fahey?
R. Fahey était sur la rue St Jacques.

Nuegelé après avoir parlé avec Bu-
reau, alla le rejoindre. Bureau est
Testé ensuite dans la gure et il allait et
venais de la cloche à ia voûte.

J'ai remarqué que Bureau avait la
figure ruhiconde.

Interrogé par M. St-Jean.
Q. Vous rappelez-vous de votre au jet

de conversation aveo Naegelé?
R. Oui. I m’A montré un message

et un portrait. It m’a demandé ei
j'avais vu quelqu'un qui ressemblait À
son portrait, il m’a donné une lettre
pour remettre à bord du train de New-
York. Il m'a demnudé de la donuer à
quelqu’un à bord du train.
Q. Si vous voyiez cette lettre la re-

Connaîtriez-vous ?

LA LETTKE

On produit ensuite une lettre au pri-
sonnier.
Q. Reconnairsez-vous cette lettre

comme étant celle que vous a donnée
Naegelé.

R. Oui.
Q. A qui étaitelle adressée ?
Objection faite pur M. Greenehields
Objection renvoyée.
R. Elle était adressée à “Misa M.

Delouzin, 333 Levy Street, Brooklyn
City, New-York.”

ly » un timbre de poste sur cette
lettre. Elle eet datée du 30 octobre et
porte ua timbre nméricain de deux
centins.
Naégolé m'a demandé de la mettre à

ls poste À New-York. J'ai vu Fahey à
la gare Bonaventure quelques dimau-
ches avant celui du vol.
M.8t. Jean produit ensuite Venve-

loppe de la lettre comme exhibit No. 1
de Ia défense.
Le juge dit que la défense ne peut

produirela lettre.
ui.

1A CLUCHE.

Je voyais souvent Bureau la semaine
À la gare et je n'ai pas trouvé étrange
de voir Bursau là le dimauche. Je sate
que c’est l'habitude des détectives de
venir couvent à la gare.
Je sais que Fahey et Neagelé sont

détectives. Celui qui sonne la cloche
pour le départ dea trains eet l'homme
en charge. Bureau était de fonction ce
jour-là. 11 n’eut pas obligé de se tenir
entre la cloche et ia voûte. Il n’a pas
d’endroit régulier pour se tenir en
place.

TRANBQUESTIONNE

par M. Greenshields:
» Vous rappelez-vous quelque chose

de particulier au sujet de la lettre?
HF. J'ai remarqué que l’encre ôtait

violete sur l’enveloppe. Je n’ai pas re-
marqué dans le tempe l’adrexas de la
lettre. La seule chose qui me fait rap-
peler Ia lettre eat la couleur de l’encre et
enveloppe. .
Je n'ai vu qu'une seule foie le frère

de Fahey au dépôt. Los dimanches que
j'ai va le prisonnier à la gare Bonaven-
ture étaient après le vol. Je n’ai pas vu
l'individu queNaagelé rie déaignait sur

 

   

le portrait. Il n’arrive aucun train le

dimanche après-midi. .
Q. Etou-voux prot à jnrer que la

lettre vous à êté remise le 30 octobre.

R. Je ce puis jurer que cette lettre

m'a étè remise le jour du vol.

JUGE KT AVUCAT

Q. Eetil raisonnable de croire que

cette lettre ne vous 8 th remise le

30 octubre quand elle portait la date de

ce jour? Objection à cette question.

Sun Houneur syaut muintenu l’oL-
jection ss.ne entendre M 8t Pierre, ce-

Ini-ci dit: “J'aunersis À être eutendu,

Votre Honneur, svant que le juge rende

sou jugement. Depuis longiempe je
pratique icl comine svocat criminsliste

et les jugen m'’unt toujours fait l’hon-
neur de in’entendre. . ;
Le juge—Parlez, M. St Pierre, et

nous vous entendrone,

M StPierre srgumeute alors our le mé

ritede ra question et M Geotfrion n’y ob-

ject de nouveau, il w'en ruivit une

altercation entre M. Geoffrion et lui.

M. St Pierre: M. Geotltion ne devrait
pas être ici. .
Le juge: Comment, vous dites que

M. Grotfrion ne devrait pan être ici 7

M. 8t Pierre: Qui, je le dis, car M.

Ge fFrion représente 103 le Grand Trouc
et von Ja nociôté et bien qu'il puisse
te dire autoriné..

Le juge: M. tt Pierre, coutinuez le
débat et 11 n’est pas necensaire de vous
jeter la balle. ;

M. Geuilrion ne leve alors et lit au

tribune! ron mandet l'autorirunt À re-
présenter la couronne.

M 8t Pierre: Ce n'est pus la pre-
miére foin qu'uu avocat met ea donte
l’uutorimatiou du msndst d'un de ees

confrères, repréeeusant la Couronne, M.

Gecifrion m'a déjà fait In même objec.
tion dans une cause dans le district de
Beauhernois. Co
Le juge : Fininsons cet incident,

Vous vous êtes bien vengé avjour S'hui

M Bt. Pierre. .
M. Alex continue ensuite son tAmoi-

gusge la question de M. St. Pierre
n'étant pas permire.
Q. A qui avez-vous

lettre ?
R. Je l'ai dounh € au tuesssger du

train pour la mettre 4 ln poste,

11. RECONNAIT LES HACK,

douné cette

Jos Pa juin, courtable, dit : Le 8 no-
vembre dernier j'ai reçu lex waca du
coustable Pullender, trinoin déjà exa-
miné, et je les ai doués à l’oflicier eu
charge au punte central. C'uet le dêtec-
tive Cnilen qui & ‘oçu les sacs. Le chef
Puradie étain ls.

J. CULLEN,

dbtective de Montréal, dit: J'ai reçu
len nuca du conrtable Pa juin. Lis svaient
bté envoyés du poste No 3. Il à livré les
sics au détective Boaz du Grand-
Tronc. Je les reconnaim trés bien,

JAMES BOAZ,

détective du Gran | Tronc, est ensuite
interrogé et dit : J'ai reçu les sacs du
detective Callen et je les ai remis au
Magintrat de Police, le Juge Dennoyers,
qui les à coufles au grand connêtable

inmouLette.

JOUN WILSUN,

opérateur au télégraphe et demeurant
à 8e. Ueori, dit : Mon bureau d’opèra-
teur est À la gare Bouaventure. J'étois
de faction le lundi qui s euivi le vol;
c’est-à dire le 3 octobre dernier. Je we
suis rendu au bureau vers 8 heures.
Par lu feuètre j'ai vu un russemble-
ment près de ls voüte et l’ou m’a dit
qu'un vol de boites avait #18 commis,
Le dimanche, le 30 octubre, j'étais à

mou bureau de 34 heures du matin À 2
heures et demie daus l’aprèe-mids.

Q. Avez-vous vu Fahey, Bureau et
Nuegelé le 30 octobre dernier, à ln
gare?

R. Oui.

   L'ETEND

autre version cependant, M. Wilson,
dans votre examen, daus l'enquête pré-
liminaire. LL 4
Le témoin—Ce que j'ai dit ailleurs

est correct. ;

A. M. Greenebielde—C'est Flynn qui
m'a présenté Wilson. .

Flavieu Cauchion, sgent de chemin
de fer la gare Bonaventure, est anser-
menté—Je «uis employé per la compe-
goie du Delaware et Hudson. Je wuin
obligé d’al'er à la gare tous les ditumn-
ches, Je ne rappeile du vol,
Ce dimanche-l& je suis allé à la gare

comme d'habitude. Je 1ne suis rendu là
vere 2.16 heures de l'après-midi. En y
arrivant j'ai vu Buresu. Il était duos
l’intérieur de lu gare.
Le tétmoin idetifie Bureau et Nnegels,
J'ai parlé à Bureau eo arrivant. Pen-

dant à peu prés trois quart d’beure j'ai
êté seul avec Bureau. où je me
tenuis avec Bureau je pouvais voir lea
ens venant de ls rue Bt Jucque-.
prês avoir été avec Bureau pendent

uo quart d’beure, Naegele et arrive.
Il vevait de l'ouert. La smlle des bu~
gages ent A Pouest de l’allée ouverte des

ers.
Nuegelé eet vouu pré« de inui et m’a

Nous sowies restés en kent ¢
ou #ix minutes. Evsuite, nour nous
sOinines dirigés vers Ia station oll noua
women arréts, Naegelé m’a quitté en
me divaut qu'il silat chez “Junwy.” I
m'a dit qu'il allait prendre un coup.
Naegelé ent alld vers l'ouest. Depuis
j'ai apprin que “Jimuy” et James
Fahey, le bear frère de l’accusé.
Après que Nuegelé fut parti j'ai con-

vivub à converver avec Bureuu, après
quoi Nargelé est revenu veusnt de
l’ouest, Ii w'a parlé de nmouveeu.
Plur tard Fahey est venu nous joiudre.
Il était plus de 3 beures alors. Il west
écouls À jeu prés une Leure entre le
retour de Nuegelé et l’arrivé de Fahey.
Aprês l’arrivéé de Fabey,Na-gelé nous
a aontré un el gramme, qui CoLteuBit
une description d’un homme qu’il cher-
chit.

Peudaat ce ternps-là, Bureau nous à
quittés pour aller àsongdevoir . Fuhey
et Nengrlé gont purti- ensemble vers la
rue St. Jacques. Je n’ai pay revu Fahey
et Naegelé. Je crois que je les aurais
vur H’ile Étaieut revenue.
Tranequertonné jar M. Globeneky.

—Je suinir Fahey et Na-gelé étaient
daus I'habitude de venir a la gare. Leur
présence ne m'as pas rurpris. Je n'ai
rien vu qui aurait pu éveiller mes
roupgons. Jai remarqué que Bureau
avait froid.
Lu séance est aurpensue À une heure

pour le lunch ju-qu’à 2 heurew.

Séance de l'après-midi

La Cour prend eon viège À 2 heures
et quart,

AMHROISE COULOMBE,

agent pour le Grand Trove et le Ver-
mont Ceutrai à St Jesn. Il etait agent
le 29 octobre dernier, le train du Dela-
ware et Hudron passe A 8t, Jean vers 9
heures 48 winuter et le roir en question
il a parse & 10 heures et 3 minutes.
Aussi le soir eu puestion il & déposé un
sac en Cuir contenant de l'argent dan
le boîte. Le «ac contenait $42 et H6 ct
Le trsin en quention collecte l’argent
entre Houses Point et Montréal.

Tl'ranaqneationné.—Le suc contenait
environ $15 en argent dur.

DANIEL CRRTON

Le témoin demeure rue St, Jacques et
il est mexsager de télégraphe à la gare
Bonaventure, Il re rappelle avoir en-
tendu dire qu’on avait volé la voute, Il
ent en devoirlu gare tous lex dian:
ches. Il connait le prironnier Bureau
qui êtait employé ls gare comme
hommede police. Le diivauche avantle
vol il se rendit à son poste vers cinq
heures.

Il était présent quand le vol fut dé- Q. Avez-vous vu Wilson ?
Ubjecté. Question permise.
R. Oui. Le cha-sin de mon bureau

d'est puis très grand. Je voyais le pri-
sonnier par cette fenêtre.

J'étais dans mon bureau quand Nae-
el est venu me parler. Il était près
‘une heure de l’après-midi.

NAKGELE A LA FENETRE

Q Qualle position aviez-vous dans le
bureau?

R. Quand Naegelé est venu au chassi
je lismis mon journal, assis sur ma
chaise et les pieds allongés surla table
Cette feuôtre est à trois pieds du plan-
cher. Naegelé m'a parlé par la feuètre.
Il était appuyé eur le tablette, le dos
tourné à la voûte. Il ne regardait pas
le chassis en face, mais seulement de
côté.

Q. Comme Naegelé était placé, pou-
viez-vous voir la voûte ?
R. Naegelé était duns son chemin

our m'empêcher de voir la vote.
Jependant en faisant des efforts j'avais
pu voir la voûte.
Q. Combien de terupe est-il demeuré-

R. 11 est resté environ 8 minutes, Je
ne ne ruppeile pas «de uutre oujet de
conversation.

Q. Avez-vous vu Naegelé après qu’il
fut purti de votre chassis ?

KR. Non. Bureau était de faction ce
jour-là.

BUREAU KT WILSON

J'ai vu Bureau parler avec un hom-
me que j'ai reconau depuis comme
stant Wilron. Îla Étaient près d’un
poteau. Ceci était avant que Naegelé
vint à mon bureau lla sont demeuréa
ensemble environ 15 à 20 minutes, dans
la même position,

LA PERSONNE MVATÉRIEUSE

Quand Naegelé à laiss6 mon bureau,
je ne me suis pas levé. J'étais assis
prée de ia table.
Je suis sorti pour parler à Bureau,
ce que je voulaia lui donner ordre

e chasser de la gare un homme qui me
parsissait suspect; c'est à ce moment
queje le vis parlant à Wilson.

Cette perrunne suspects était dane la
salle d’attente. Quand elle me vit par-
ler à Bureau elle s'est approche de
nous. Bureau, Wileon et elie oni alors
disparu ensemble. Au dépôt des jour-
naux j'ai vu le propriétaire.

massager Creighton est venu à
mon bureau et ila allumé mon poile
ce jour-là. Bureau lui a parle.

uand Bureau a parld au messager
ce dernier buchait du bois. Je n’ai pas
compris ce que disnit Bureau À Creigh-
ton, mais j'ai vu par sea gestes qu’il
voulais l’éloiguer de cet endroit

Q. Avez-vous remarqué quelque
chose de porticulier chez Bureau, ce
jour-là ? .

R. Oui, il parnissait plus attentif que
d'habitude.

Q. Avez-vous parlé à M. Wileon ?
R. Non.
Examiné par la défense.
J'ai vu Wilson après le jour du vol.

Je ne le connaissais ce jour-là.
Quand je l’ai revu, il n’était pas ha
billé de la même 1vanière.

Q. Aviez-voua quelque chose de par-
tioulier pour le reconnaître ?

R, C'est une ligure qu’uve fois vue,
ne s’oublie jamais. Le lendemain du
vol nous avons fait une enquête au
Grand Tronc.
Je n'ai ordonné à Bureau

de chaeser la perronne surpecte,
Je conaais XM. Flyan,ngent da Grand

Tronc. J’4tais en sa compagnie quend
Wilson eet venu & mon bureau deux
mois après.

Aprée avoir donné ordre à Bureau
d’envoyer cet homme suspect je suis
entré dans mon office et je vis Bureau,
Wilson et cette perronne tourner le
coin et partir ensemble.

J'étais à la porte de mon bureau
quand je les vis partir.
M. &t Pierre— Vous aves donnes une 

couvert et que les boîtes brisées furent
vorties de la voûte. Le témoiu reçoit
«es instructions des opérateurs de têle-
grapheet il conunit le témoin Nelson.
Eutre midi et une heure il était À fen
dre du bois près de la voûte, quand Bu-
reau lui demanda pour aller chercher
de l’huile, Il refura. Alors Bureau
lui demauda pour sller À la salle de
bagage et il partit avec lui. Dela
sulle de bagnge on ne peut pas voir la
voûte. Je ne croit paë qu’il y avait
d'autres personnes qu'eux près de lu
voûte.

Il a remarqué que Bureau lui par-
lait ansez durement. Duaraut le dimuu-
che il remarqua auesi que Bureau ve
tenait prerque toujours près de la voûte
C'était la première fois que Bureau lui
donuait des inatructions.
Tranequertionné—Le témoin est âgé

de 14 ans. Il ne eait pas ce & quoi un
rerment oblige. M. Neleon lui a parle
avaut de douner sou témoignage. Il lui
a recommandé de ne pas avoir peur de
rendre son témoignage. Le témoin ue
connait pas le priconnier Naegelé. Per-
voune ne lui & avggéré de parler de
cette qaure à M. Nelson.
M. Flyun est ensuite appe &.

N. FLYNN,
détective du Grand Tronc eutre Chica-
go et Montréal. Je demeure à Détroit
et connait le prisonnier A la barre de-
uis 14 ans Avant le moa de décem-
re dernier il ne connaisrait pas Bureau

et Naegelé. Il rencontra aussi alors,
le nommé Wil-on.

M. Greenshields demande au témoin,
À quel endroit il & rencontré Wilson
pour la première fois.
M. Su Pierre, de la défenge v’ubjecte.

La cour permet ia questicu.
Flyun a rencontré Wilson À Détroit

le 19 novembre 1878, pour la première
fois.
Q. Qui vous s amené à vous rencou-

trer avec Wilson?
M. St Pierre s’objecte.
La Cour permet la questiou.
Flynn reçut un télégraimme de M.

W. J. Bpicer, gérant géuêral du chemin
de fer Chicago et Grand Tronc, lui de-
tuändant de re reudre à Détroit et de le
rencontrer à 8 heures moins quart.
Là M. Spicer lui dit qu’il l’enverrait

À Mouiréal avec un autre homme, et
ue c'était À propoe du vol de la gare

du Grand Tronc. Vers 8 heures un
individu entra dans le bureau et dit ze
nommer Frank Hayuer alias Wileon.
Le témoin est sorti du bureau lais-

tant le témoin seul avec M. Spicer. Peu
de temps après il fut rappelé duna le
bureau. Alors on lui prèsenta l’incon-
nu comme Étant celui qui devait l’ac-
compaguer à Montréal. Ile partirent
le même voir pour Montréal et ils arri-
vdrent ioi le lundi matin.

Q. Dans quel but veniex-vous à
Moutréal ?

Objectée, mais la Cour le permet.
Ils avaient un double but en venant

à Montréal. Lepremier celui de parler
de la choee à M. Hickeon, gérant du
Grand Tronc et le second pour recevoir
une lettre de Wilson.

Il vit ensuite Wilson le 26 novembre
à Boston, Mass, dans le but d'obtenir
des lettres qui avaient été envoyés et
d’en obteuir de nouvellen. Il rencontra
Wileon à l’hôtel United States.
Dans l’aprè&—midi de la rencontre

ila ailèrent à l'hôtel “Adam” pour
voir é'ily avais dea lettres au nom de
Wilson et on lui donna une lettre. Là
Wilson dit à Flynn : Prenez la lettre et
ouvrez-la vour-même.

Il prit la lettre et l’ouvrit. Ici on
lui montre la lettre et l’enveloppe etil
les reconnait comme étant indentiques.

 

Précrrux—Le lendemain d’ane fête
où de tout abus der liqueurs enivrantee,
vne seule dose du Remède du Père
Mathieu, fera dieparaitre entièreurent
ln dépression mentale et physique.
 

  L'Enfant pleure, | veut son Lastorta
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L’HON. M. MERCIER
Le Premier Winistre de retour

d'Europe

 

 

L'honorable M. Mercier, premier wi-
nistre de la province de Québec, ent
arrivé ce matin à Montreal de retour de
son voysge d'Eurupe.
Queigues amis intimes vont allés le

recevoir À la gare et le reconduire à va

Un de nos reprérentants à vu l’honora-
ble Monsieur cette aprée-midi.
M. Mercier nous æ reçu avec besu-

coup de courwivie et nous a donué
uelques détails pur non voyage te re-
usant Cepeudaut de répondre sux ques.
tions qui tonchaie»t au domaine de la
politique. Ce qui frappe surtout chez
le premier ministre, c’est cet air de
HALLÉ vigoureuse qui est empreint dans
toute ra perronue. Il ue noun a jamais
paru aussi fort et suri plein de courage
pour lea importants travaux de la pro
chaine ression qui sera convoquée sous

u.
En arrivant à Paris M. Mercier s'est

mis sous les coins du Dr Fauvel qui
Après lui avoir examiné la gorge atten-
tentivement s’est écrié : “ Je voudrais
que le Kronprinz eut une gorge com-
tm6 le vôtre,nous n’aurions point la
guerre.”
Sour les voins des docteurs Fauvel et

Ferréol, In santé de M. Mercier west
suélioree et curmplètement raffermie.
A Paris, M. Mercier & Été reçu par le
Prévideut de la République Française,
M. Curnot. qui lui & remis la croix
d'officier de )a Légion d’Honneur eu lu:
dieaut : ‘Je vous donne cette croix
comme guge de recounaireance au
peupla cauadien pour son attachement
& la France. C’est lui que je décore eu
votre personne”.
De Paris, M. Mercier eet passé à

Rowe. Dane la ville Eternelle il à été
l'obet d'une nudience particulière que
ini accords le Souveraiu Pontife. Léon
XII I's requ avec ceite booth qui le
caractérise et l'auguete Pontife s’est
entretenti longtemps sur les atlaires du
Cunado,

Il & remercié epécialementle premier
minirtre de l'adoption dunbill des Je-
suites et l'en & vivement félicité.

«“ Je regrette beaucoup, &-t-il dit, la
difficulté ourvenue entre le Cardivs:
Taschereau, que j'aime besucoup, et
vous, su sujet de ce projet de loi et
j'espère qu’elle n’aura pas de suite. Fo
dounsnt aux Jé-uites une existence lo-
gale au Canada vous avez douné un
grand exemple de justice aux autres
ouveruement, à l’egard des ordres re-
igieux.”
Le Suint-Père À +a demande, » béni

le Canada, et la province de Quélrrc eu
particulier. M. Mercier na été lui-même
l’objet d’une béuédiction spéciale et n
démandé au Saint-Père de bien vouloir
boir aussi rou épouse. ses enfants et
nes frères ; ce que Léon XIII fit avec
beaucoup de bonté.

Il rapporte de Rome un précieux
souvenir pour inudame Mercier; uu
“plendide chupelet de lapis lazuli, mon-

en or que le St Père u beut. Nous
ue flnirions pas si nous voulions rap-
prier tous len objets dout il revient
chargé. Nous mentionnerous cepen-
dant en dernier tu burquer de trètle
prix à Queenstown en Irlande et qu'ii
portera À +a boutounière demaiu à l’oc
casion de In Saint Patrice.
M. Mercier n’a fait que visiter Lon-

dren, Dublin, Paris, Rome et quelques
autres villes. Le pen de luisir que lui
laisraient ser affaires ne lui permit pas
de faire de plus longue excursions en
Europe; il u cepeudant visité S n
Rewo et à passé sou Jes fenêtres du
palais où le célèbre patient, l’erupéreur
actuel, Frédéric III, subiesait l’opéra-
tion de la trachéoiomie.

Nécrologie

Jeudi, le 16 du mois courant, est dé.
cédé à Montréal, au No 19 de là rue des
Allemands, M. Joseph Dupont,
Aute:nt depuis lougte-nps d’une mala.

die qui le ruinait leatement, cet homme
w’est courbé avec résignation ce watir,
sour le poide cruel de ia mori. Bon
poux, aussi bien que bou père de fu-
mille, il à eu durant son réjour à Mont-
real, d'acquérir l'estime de nombreux
amis, qui avec eà famille, survivent
pour deplorer sa perte.

Dôlivré des ennuis et des douleurs
qui eemblaient être son partage depluis
près de trois aur, il jouit maintenant,
nous l’expérons, du repas qui lui était
réservé.
Nous présentons à «a famille nos

plus sincères souhaits de coudoléances.
£. LP.

Union Untholique

Dimanche, le 18 mars, séance à 2
heures—Lecture par M. Stanislas Côté,
sur le chevalier de Montigny: Epoque
du come de Frontenac et les princi.
paux Canadiens de cette époque.
Tour ceux qui déwirent connaître

notre belle histoire du Canadn. sont
cordialement 1avités 4 aseister & cette
séance.

 

La saint Patrice

Nos concitoyens irlandais se pré-
parent activement pour la célébration
de leur fête nationale demain.

Le coût des travaux

M. Narbonne, du département des
chemius dit que les travaux contre l’i-
uondation coûteront environ £165,000,

Etat critique

Le jeune Edouard Bouais qui est
tombe du quatricms élage 4 Ila filature
de coton Hudou, wercredi derater, ert
daus un etat Critique. On craint pour
ges jours.

Pernounel

L. Mong-Kow et U. Ch<—Ping, de
Victoria, C.A., eont descendus au Wind-
sor.
—M. P. T. Bédard et ta dame, de

New-York, sont à I’'hdiel Albion.

Anseimblée

Le comité deu parcs et boulevards de
l'Association des citoyens, 8’est assem-
bib hier, & l'Iostitut Fraser. Le profes-
seur Penhallow et M. E. H. Parent, ont
êté élue membres, Où discute deuxplaus
d'évalution. Puis le comité s'ajourna
à jeudi prochain.

Convention dee consarvatonrveuntio-
Bnux

Une assemblée des conservateurs-
nationaux de Québec et de Montréal
aura lieu demain, Famedi, à 10 heures
a. wn. dane les ralous de l’hôte) Riche-
lieu, Tons les amis sont priés d’y assis.
ter.

Une trouvaiile

Une petite tille nommée Maggie
Lloyd,derueurant au No. 21 rue Arcade,
a trouvé hier, Un rac en cuir, su coin
des rues Burnside et Union. Elleouvrit
le sac pour voir le contenu et elie
s’aperçut qu’il renfermait trois montres
en or et plueieurs joucs et bagues. À re
moment une femme qui psseait lui
enleva le vac disaut qu’il lui appacte-
nait. Cependant la petite fille auivit la
femme afin de savoir où elle dermeurait
et elle confia ensuite la chose à la
police.

Les chnrs urbains

_L’¢chevin Taueey à eu une entrevue,
hier, aveo l'avocat de la corporation au
sujet de la question d’étendre le service
des Chare Urbains jusqu’au quartier St
Gabriel. M. Roy est d'opinion que la
compagnie devra continuer sa ligne
jusqu'a cet endroit: car les ingénieurs
du gouvernement et de la cité que le

nt Wellington était en bon état pour
es chars et que In compaguie devra
obéir,sinon elle sera poursuivie pour ne pes avoir rempli son Contrat. ,

révidence privée sur lu rue St. Deuit.|

 

{ -Avis important

» La colonie fraoçaire eat respectueuse-
eat invitée de vouloir biou ve réunir
dimanche, au No 30 rue Punet, an local
de Im Gaieth Française, pour prendre
des mesures pour discuter la quention
du drapeau. Cette réunion aura lieu
à deux heures et demie.

 

 

Dépêches«du Sait.
CANADA

Incendie

New-Hamburg, Ont, 16—Vera trois
heures du tatin, on découvrit que le
feu venait de we déclarer dans ‘e séchoir
et moulin à ecie de M Holmes. |L’élé-
went destructeur svait dejà causé des
dégats considérables lorequ’on s’en
sperçut. L'édifice avec toutes les machi-
néries qu’il contecuit & été réduit en
cendres.
On évalua lea pertes à 816,000, Il n’y

avait que $5,000 d’assurance.

ETATS-UNINS
Hors La voie !

Loredo, Texas, 16~Un accident est
arrivé hier sur le chemin de fer Natio-
nel Mexicain, à 60 milles au sud de
Saltillo. Un char qui contenait trente
juurnaliers dérailla tuant eix d’entre
eux et blessaut grièvement une ving-
taine d’autres.

EUROPE
La situntion en Allemngue

Berlin, 16—On nous apprend que les
tendances pacifiques wanifrstées au
sujet de la proclamation de l’Empereur
rout bien propres à inspirer de la con-
flance et qu’elles existerout longtem
à l'avantage de l’Allemague et de !a
Prusse, rous le régue du nouvel em-
pereur.

LA VENTE

— DE —

PROPRIETES FONCIERES,
PAR

MARCOTTE & ECREMENT

Au No. 95 rue St, Jacques
Lundi le 19 courant
Comprend les timsnoubliessuivants

55 rue Dubord
SH} rue Craig
17 et 19 rue Fullum
751 ot 753 rue N« tro Dame
112 et 114 rue Cs-lieux
151 et 1 5 rue Champlain
313 et 305 rue Drolet
f rne Lara! et 361 et 360 rue Marianne
239 24 et 243 rue Kt Constant
407 et 49 run Dorcheater
10, 12, 14.10 et 1H rve Kolland, et 18 Taillofer
$ 4, 308, 3 Bet 316 rue Workman
12:4 rue St Lausent
Aursi plurisurs lots vacants dans tous les

quartiers de le ville.
rocures-vous un catalugue pour les descrip-

tions,

Vente à DIX heures A. M.
MARCOTTE & ECREMENT,

16-3 tucanteurs.

Vente de Meubles à l’Encan

 
 

Messieurs MAROOTTE & ECREMENT en-
canteurs, No. 95 rue 5t JAQUES, font une
spécialité des ventes de meubles à domicile:
C'est le tempe de choisir ln date do sa vente.

ON DEMANDE A EMPRUNTER
“La Fabrique de stCy rion do Napierreviile
demande à emprunter dix mille piastrrn à 5 p.c.
your pas moins dosizans. S'adresser au

REVD A. P. TASSÉ,Ptre curé.
jno-2f St Cyprien de Napierville

L'AIR,Quantité de lait à vendre. S'a-
dresser

M. ELIE MARCOU,
Coteau Station, Comté de Soulanges

4i-18m

or DEMANDE—Une servante au No 154
Rue St Denis. 3i-10m

N DEMANDE uno personne de conflance
=’ pour prendre soin de jeunos enfants.
S'adresser dans l'avant-midi au No 78 Union
Avenue. 8i-16m

DEY ANDE D’EMPLOI—Ua jeune homme
do campagne ayant deux années dexpé-

rience dans un magasin général. demande une
vince de commis dans une épicerie.

5A nREBRER AU BURRAU DR L'ETENDARD,
no

 

 

 

 

ov DEMANDE une rervanto marie de bon-
nes recommandations aa No. 287 rue St

Hubert. jno

DEMANDE D'EMPLOTE—Un jeune hom-
mme désire se placer comme oop! te dans

un bureau ‘adresser
àcebureau. ino-28f

TDEMANDE—Des homues actifs et respon-
sables, qui out cheveaux et voitures pour

vendre nos machines à coudre partout dans la
province. B'adronser ches

TURNER,Sv. PIERRE & CO.,
ah-jno-20f 1437 ruo Notre-Dame.

MPLOI DEMANDÉ.—Un heminebien re-
commandé demande une placede collec-

teur. B'adroszer à
0- L. Bureau de L'Etxnparn.

B EAUX A LOUER—Dans les bâtisses de
’Rtendard. S'adresser au Gérant.  jno

ON DEMANDE à acheter le
volumedu noi» de mars 1576 et celn
du mois d'avril 1977 de ln *“ Revue
Cnusdienne.
Nadresnornu Bnena doe SL Eten dar à

noe main d’éoriture,

 

 

 

situation demandée
Un jeune bhomiue bien recomumandé, con-

nalssant is tenue des livres en‘ partie simple &
supartie double, parlant passablemeatl’an-

sl= ,désire se placer dans un buresn, Salaire

S'adrasrer Lo A. C. Rureas Jol’ Etendard
mat

LLAVAILTRIE
 

A veadre on a louer

Une msison bitu batie ct nea dfpendances
sso au village do ava .rrio, ayant servi to ma-
Bsein général depuis 18 nus. stock cat à
vrudre dans d'exrellentos couditious. Irds
bonne affate por celui al sou trait s'établir,
pas de concurrence, o'est le seul magasin géné-
rai de Lavaitria. ¥

B’adresser

6i-12m

à
ANDRE LAPIERRE

Marchand, à Lavaitrie.

STE THERESE.
La Fabrique de Ste Thérdse de Blainvillefa

besoin iramédistement de hult-mille pisstres.
Rlle paier» 5 pour cont d'intérêt,
Cet em raut sera pour cing, dix ou quinze

ans
S'adressor à

L. A. CHARLEBOIS Ptre, Curé.
 

6i-12m

LES FAITS
sar I mels sont fondées les prétone
tions A favenr du public de Pon-
dre farine

Cook’s Friend
SONT:

10—Flle wat faite des plus PURS IN-
GREDIKNTS.
So—Crux.ci sont PARFAITEMENT

NAINM,
So—Pour une valeur de VINGT

CENTS de vrate Cook's Friend, on fe
ts AUTANT ot d'annsil BON tM
n'avee une valeur d- QUARANTE
ENTN de pondres dispendiennes—

ainsi wormméee parce qu’on les pré
tend abvweolumen ren et qu'on ne
vend Jen doites de forbianc.
Em détail ahez tons les bons ¢ple

nier

24.00 comptant pour
un joli Net de Chambre
en Frêne Antique, à

l’huile, miroir biseanté.
Rien de pareil à Mont-
réal pour moins de 830.
Wm KING & CIE. 652
rue Craig. 2i-16m

Maison de Sante
Pour LES ALIÉNÉS ET LES Ep:

LEPTIQUES, ETO., ETO,
—SUTE La DIRECTION DES—

FRERES DE LA CHARITE.

BELSHErte
t®s-200v
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Colonne Carsley
MONTREAL 16 MARB 1857

JDEPARTEMET DES RIDEAUX!

Belle wousseline, patrons artistiques, simple
ar.

In lie mousseline, partrous artistiques, simple
rgour.

ile mousseline, patrons artistiques, simple
ne.

lle mousseline, patrons artistiquea, rimple

Un grund assortiment des marchandises ci-
haut, dans tous les dernivrs patrons et couleurs,
simple lurgour pour rideæ x de fenêtres.

zuBelie mousseline, patrons artistiques, simple
F.

IATA mousseline, patrons artistiques, simple
largeur, ; ;

jolie mousseline, patrons artistiques, simple
largeur.

lle mousseline, patrons artistiques, simple
largeur.

,Un magnifique assortiment de ces tmousse-
lines double largour pour ridoaux et draperio
o anlou.

S' CARSLEY

 

Garnitures pour rideaux
Unies et de fan:aisio

Garnitures pour rideaux
Uuies et de fantaisie

Grand asortiment de garnitures pour ri-
denux, unies et de funtuisio à 1L0 la vorgu.

Garnitures pour ouvrages de
Garnitures pour vuvrages da
Garniture: pour ouvrago» de à
Uarnitures pour vuvrages de À

 

  
Un grand assortiment de garnitures pour ou-

Vragos de fantaisie, de tout prix, en ovton et
olle.

S. CARSLEY

 

Un des grande attraits cette semaine cher S,
Canloy, eat 1s nouvelle ligno de rubans à bon
inarohé. Ce sore sans doute une suprise agra-
able pour les dames qui se préparent pour le
printemps

 

Rideaux épais
Rideaux épais ;

Rideaux épais
hiucaux épais

Assortiment choisi de rideaux épais pour
fenêtres et portières à $4.25 ia paire.

S. CARSLEY
 

Paraplujes
Parapluies
Parapluies
Parapluies 

Des avantages exceptionnels sout mainte-
nant offerts dans notre département de para-
pluies, chez

8. CARSLEY

 

Paravluies
Parapiuies
Parapluies
’arapiuies 

Parapluies à des prix au choix de tous.

S. CARSLEY

 

 

Parapluios avec montures patentes s’ouvrant
seuls, forts et durables, pele " ou

S. CARSLEY

 

Encore un lot de robes de matin pour dames
venaat d'être reçu par 5, Carsiey, qui rencon-
tre l'approbation généralo des dames qui les
ont vues.

Parapluies recouverts
Parapluies réparés
Parapinies faite À ordre
Parapluies de toutes v«pèces

Ponr voir l'assortiment le plus complet, ve-
nes chez

S. CARSLEY

 

Pp>, 1

Parapluica
Parapluies -

 

 

  
1
+

Parapluies pour charrettes, voitures, etc., à
tous les prix.

8. CARSLREY
-.,

“~

=a
——

AMS|
Etablie d. puis plus de quaanteang

 

 

Plus riches manufacturiers de Pianos au Canada,
fabrique. Inférieurs à aucune au monde. Résultat:
à l'air pendant plusieurs snnuées avant d'être
fabrique d’un piano ggend plusieurs années.
On veud plus de l’ianos Williams, (Toronto) que tous |

autres pisnos canadiens collectivemenr. ,
Winns & CIE, ont aussi le contrôle des célébres Pj

Newcombe ct des Orgues Bell & Uxbridge. ve
On exhibe à nos entrepôts les meilleurs ce

payés de tous les pays. ;
Conditions fhoilem. ÈPrix modiques.

VENDU SEULEMENT PARr

WILLIS & CI:il

Meilleure

Bois Béché

chaufi, La

rtificats nop

PRES DE LA RUE McGILL Montréaal,
1pe-l6m-a

iPETENO a.

COTONS JAUNES
COTONSBLANCS

Les COTONS JAUNES d'Ho-
chelaga, ainsi que les COTONS À

J BLANCS de toutes qualités, sont ;
i détaillés à 30 pour cent au-dessous H
des prix du gros, chez

DUPUIS FRERES
— CUIN DES RUES

NTE-CLTIHHERINE et ST-ANDRE.

   

 

Frechon LefebwedCie
1615. Rus NOTRE-DAME

TS ORNEMENTS
PALMES!PA' MES!

En gros et en détalin.
CIERGES et CHANDELIERS Paschalr, Draps Mortuaires et Tentures d'Eglise

etc, etc. Sustues et Chemins de Croix dans tous leu genres et
toutes les dimensions.

   
Assortiment dea nina complet de CHASUBLERIE, VASES SACRÈS, GARNI
TURES D’AUTEL, SOIERIES, MKRINOS et SOUTANES sur mesure.

VINS DE MESSE, Eocens, Cierges et Huile d'Olive,
88 Jan-raieee ———WB}Jane

M. LAJOIE & CIE,
PLOMBIERS, COUVREURS, POSEURS 'APPARKILS A GAZ BT A VAPRUR

Toutes erpèces de travaux en métal.

  

Commandes exécutées prom ptemen

286 Rue St. Laurent, “oxrsea…
lan-9mars 88

WILLIAM BRITTON
PLOMBIER

Poseur d'appareils gaz-» àvapeur
TOUTES ESPECES DE TRAVAUX EN METAL

si Commaudes cxécutées promptement.

No. 15 RUE CLAUDE, Montreal
Re C7 Im-anee

Essayez la POL.DRE IMPER'ALE.

 

 

Marque de Commerce.

 

Cette Poudre facilite le lavage et est abroluweut incffeneive,
BG" Demaudez-|s À votre «picier.

JOS. BARSALOU & CLE,, SEULS FADNMANTS
 

Paraplui
Parap u
Paraçlu

Parapl   
Les dames et les Messieurs trouveront l'as-

sorti t le moilieur et Je plus varié de para-
pluies, chez

8. CARSLEY

 

 ies
A partir de 25¢ A $30.00, ches

8. CARSLEY

 

A PROPOS DEJIL EN BOBINES

Le fa‘- que tant de faisoure de chemises ot
autres qi * t.usent dans les merchendises fines
so sorven. .i2 Al de Clapperion de préférence à
d'autres, prouve que c'est le melileur fi sur le

 

S. CARSURY
Nos. 1765. 1767, 1769, 1771, 1778, 1775 e& 1777

RUE NOTRE-DAME MONTREAL 
 

La Poudre Engraissive et Nour-
rissante pour les Chevaux.

Opinion des Médocins los plus éminents dos Etats-Unis sur les pro-
priétés curativos de lu Poudro Engraissivo:

On peut "employer pour toutes les maladie
auxquelles sont aujous es Chovaux et les Bes-
tiaux: Vers intostinsux, Eau Jaune, Diarrhés,

ques, Rbumes, Tvux, Post
d'appétit et toutes les afiec-

tions des rognons et des organes digeetifs. Auss
pourles efforts ot Is pousse (difficulté de resri-
rer). Elle a rendu parfaitemen: esine des mil

liers de chevaux gne l'on croyait morfondus @&
tait disparaître toute trace

maladie et © chevaux out pu être ensuite
vendus de #50 à $IUN de plus qu’avant le traite
ment. Elles débarasse les voies respiratoires :

se Ia circulation du rang : ramène l’ar

pétit, répare tous lee dérangewents des organed

de la digertion ; nasouplit et dilate la peau. Elo
donne au poil une apparence luisante ot brillan-

te, Elle agit d'abord légérement sur les instes-
tins ot onsuite sur ia foie ot les poumons: ©

en fait disparaître tous los amas morbides, parife le sang et facilite | sea de tous los organe
viteux, sans fatiguer aucun.

Dans les cas d’adbérence et d'inflammation de 1a pean (Aide-bowm() alle donne un suoode

complet. Dans tris pen de temps La maladie cède & son action ot Ia peso reprend sa souplosss
son brillant,

Pour les offorts, toux, rhumes et autres malsdics qui affoctent ls respiration des choveaux

ie cochons, volsiles,

 érents, Perte

ropres à rien, elle a

      —

:

elle eat sans €
Come nouritures engralssive pour les choveaux, bôtes A cornes, moutons,

ait,oto.elle réussi avec un succès
Comme médecine restaurat lo printempe et l'automne elle ost saine et parfaite Elle

ne nuit en.rien au cheval, 3u°soitsainoùma le, on pout l'administrer en tout taiaps 680

Tepn Loupéchalors Leour tilmandet- votre fourn el vous en procurers us

Seuls agent GAUCHER & TELLEMOSSE,Epiciers de gros, No-
u St Paul Mot vente en gor GA ER Een

Compagnie d'Assurance Royale
D’ANGLETERRE

BUREAU PRINOIPAL AU OANADA, MONTHÉAL. ,

CAPITAL - $10,000,004
PLACEMENTS - 27.000.006

Montant placé au Canada pour la Patsotion Sena de police principalement su
t PONSABILITE D

on ds du gouverpementRATES ILLIMITÉE
La ROYALE le plas grand surplus d’actif su-dessus du passif de toutes :les Compagnies

d'Assarances oontre l'inseadie du monde.

M. H. GAULT,

WILLIAM TATLEY,

 

- - =

| Agents principaux et Gérants résidents. ©. ERNEST GAULT, | Agents spéciaux du) R. HURTUBISE & A, 8r-OYR, français.
W.R ADEBAND. . §partoment anglais,} Agents spéciaux du départemen a
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